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prononcent presque 
pareil :ex : 
éminent et imminent 
amener-emmener 
apporter-emporter) 

bien, mangeons bio ! 

 

5.1.8. Application : 

Activité 1 : Lisez attentivement ce texte :  

« Rien n’était si beau, si leste, si brillant, si bien ordonné que les deux armées. Les 

trompettes, les fifres, les hautbois, les tambours, les canons, formaient une harmonie 
telle qu’il n’y en eut jamais en enfer. Les canons renversèrent d’abord à peu près six 

mille hommes de chaque côté ; ensuite la mousqueterie ôta du meilleur des mondes 
cinq à dix mille coquins qui en infectaient la surface. La baïonnette fut aussi la raison 
suffisante de la mort de quelques milliers d’hommes. Le tout pouvait bien se monter à 
une trentaine de mille âmes. Candide, qui tremblait comme un philosophe, se cacha du 
mieux qu’il put pendant cette boucherie héroïque. » Candide, Voltaire 

1. Relevez dans le texte les figures de style suivantes : • Accumulation • 

Antiphrases (2) • Antithèse • Comparaison • Euphémismes (3) • Gradation • 

Litotes (2) • Métonymie • Oxymore • Périphrase  

Activité 2 : Quelles sont les figures de style cachées dans les slogans publicitaires 
suivants ?  

• Oui, le Crédit du Nord prête aux fourmis. (Crédit du Nord) 

• La femme est une île, Fidji est son parfum. (Parfum Fidji) 

• Olympus IS-100 : pour les gauches de la main droite, et les maladroits de la main 
gauche. (Appareil photo automatique Olympus) 

Activité 3 : Parmi les phrases suivantes, repérez : une périphrase, une anacoluthe, une 

hyperbole, une synecdoque, deux gradations, deux oxymores et trois antithèses.  

 1) « Le lait tombe ; adieu veau, vache, cochon, couvée. » 

 2) « Ces yeux gris et luisants, brûlants et glacés, comme je les connaissais ! » 

 3) « C'était là que fonctionnait de temps en temps la bascule à raccourcir, à l'aube, 

devant tout le monde quand la société n'était pas si pudique. »  

4) « L'homme fort et blond au type allemand était une foudre d'indécision. » 

 5) « Prisons : des chaînes pour se libérer. »  



73 

6) « je sentis tout mon corps et transir et brûler. »  

7) « Il se sentait évidemment plus que metteur en scène, que chef d'orchestre, véritable 

généralissime. » 

Activité 4 : Certaines figures de style sont courantes dans la langue parlée. 

Repérez deux synecdoques, un parallélisme, une litote et une hyperbole.  

1) « Clock house c'est géant! »  

2) « Le métal ne fait pas le bonheur. Mais si vous voulez mon avis...»  

3) « On lui a taxé son cuir. »  

Activité 5 : Repérez la figure de style. Comment souligne-t-elle le sens du mot 

concerné ?  

« Jours de lenteur, jours de pluie, Jours de miroirs brisés et d'aiguilles perdues, Jours 

de paupières closes à l'horizon des mers, D'heures toutes semblables, jours de 

captivité,... » Paul Eluard, Capitale de la douleur. Ed, Gallimard.1926  

Activité 6 : Trouvez l'hyperbole et dites quel est le trait de caractère du narrateur mis 

ainsi en évidence. « […] je vis les arbres s'éloigner en agitant leurs bras désespérés 

[...] je ne sus jamais ce qu'ils avaient voulu m'apporter [...] j'étais triste comme si je 

venais de perdre un ami, de mourir à moi-même ou de retirer un mort» Proust, A 

l’ombre des jeunes filles en fleur.  

5.1.9. Corrigé : 

Activité 1 : 

« Rien n’était si beau, si leste, si brillant, si bien ordonné que les deux armées. Les 

trompettes, les fifres, les hautbois, les tambours, les canons, formaient une harmonie 

telle qu’il n’y en eut jamais en enfer. Les canons renversèrent d’abord à peu près six 

mille hommes de chaque côté ; ensuite la mousqueterie ôta du meilleur des mondes 

cinq à dix mille coquins qui en infectaient la surface. La baïonnette fut aussi la raison 

suffisante de la mort de quelques milliers d’hommes. Le tout pouvait bien se monter à 
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une trentaine de mille âmes. Candide, qui tremblait comme un philosophe, se cacha du 

mieux qu’il put pendant cette boucherie héroïque.» Candide, Voltaire. 

2. Quelles sont les figures de style cachées dans les slogans publicitaires suivants ?  
• Oui, le Crédit du Nord prête aux fourmis. (Crédit du Nord)  
C’est une métaphore : on compare les travailleurs à des fourmis dont la 

caractéristique principale est de travailler beaucoup.  
• La femme est une île, Fidji est son parfum. (Parfum Fidji)  
C’est une métaphore : on compare la femme à une île.  
• Olympus IS-100 : pour les gauches de la main droite, et les maladroits de la main 
gauche. (appareil photo automatique Olympus )  
C’est une oxymore : on associe des mots qui s’opposent « gauche/droite » 

Activité 3 : Parmi les phrases suivantes, repérez : une anacoluthe, une synecdoque, 

deux gradations, deux oxymores et trois antithèses.  

1) « Le lait tombe ; adieu veau, vache, cochon, couvée. » 

 2) « Ces yeux gris et luisants, brûlants et glacés, comme je les connaissais ! » 

3) « L'homme fort et blond au type allemand était une foudre d'indécision. » 

4) « Prisons : des chaînes pour se libérer. »  

6) « je sentis tout mon corps et transir et brûler. »  

7) « Il se sentait évidemment plus que metteur en scène, que chef d'orchestre, véritable 

généralissime » 

Activité 4 : Certaines figures de style sont courantes dans la langue parlée. 

Repérez deux synecdoques et une hyperbole.  

1) « Clock house c'est géant! »  

2) « Le métal ne fait pas le bonheur. Mais si vous voulez mon avis...»  

3) « On lui a taxé son cuir. »  

Activité 5 : Repérez la figure de style. Comment souligne-t-elle le sens du mot 

concerné ?  
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« Jours de lenteur, jours de pluie, Jours de miroirs brisés et d'aiguilles perdues, Jours 

de paupières closes à l'horizon des mers, D'heures toutes semblables, jours de 

captivité,... » Paul Eluard, Capitale de la douleur. Ed, Gallimard.1926  

C’est une anaphore: répétition du mot “jours” afin de définir de façon précise de quel 

type de jour il parle.  

Activité 6 : Trouvez l'hyperbole et dites quel est le trait de caractère du narrateur mis 

ainsi en évidence. « […] je vis les arbres s'éloigner en agitant leurs bras désespérés [...] 

je ne sus jamais ce qu'ils avaient voulu m'apporter [...] j'étais triste comme si je venais 

de perdre un ami, de mourir à moi-même ou  de retirer un mort » Proust, A l’ombre 

des jeunes filles en fleur.  

Mise en valeur du sentiment de tristesse du narrateur. 

5.2. Le statut du narrateur/ la focalisation 

Objectif :-reconnaitre les trois points de vue du narrateur (focalisation) 

5.2.1Définition : C’est le point de vue selon lequel l’histoire est racontée. Il faut 

différencier entre un écrivain (l’auteur) et un narrateur (personnage fictif qui raconte 

l’histoire). 

5.2.2.Les types de focalisations : un écrivain peut raconter son histoire de trois façons 

différentes : 

 Le narrateur (le point de vue) omniscient : le narrateur sait tout des personnages, 

des lieux et du temps de l'action. Il voit tout et sait tout ; il connaît les pensées de tous 

les personnages, leur passé, présent et avenir. Le narrateur omniscient intervient très 

fréquemment dans la narration pour donner au lecteur des indications sur l'action ou 

les personnages. 

 Le narrateur (le point de vue) interne : Le narrateur ne raconte que ce que voit et 

ressent un personnage. Il est en mesure d'évoquer les sensations (visuelles, auditives, 

etc.), les réactions, les pensées du personnage. Autrement dit,  le narrateur se glisse 

dans la conscience d’un personnage précis, dont il adopte la vision subjective,il  ne dit 

que ce que sait le personnage. Ce point de vue est celui des narrations à la première 
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(je) ou à la deuxième personne (tu), mais on le trouve aussi dans celles à la troisième 

personne (il). 

 Le narrateur (le point de vue) externe : le narrateur n'est qu'un témoin de l'action ; il 

ne peut donc raconter que ce qu'il voit sans être capable de formuler autre chose que 

des suppositions sur le caractère des personnages, leur histoire passée, etc. Il ne 

s'implique pas non plus dans l'action, Telle une caméra, il n’a pas accès à la conscience 

des personnages.. Cette semi ignorance transparaît dans les descriptions qui sont 

sommaires et superficielles (puisque le narrateur ne connaît pas les pensées des 

personnages ni leur psychologie) 

 Focalisation 

interne 

Focalisation 

externe 

Focalisation omnisciente 

Pronoms 

personnels 

(sujet, 

compléments, 

etc. 

1 e personne : je, 

me, 

mon/ma/mes… 2 e 

personne : tu, te, 

ton/ta/tes… 3 e 

personne : il/elle, 

se, le/la, son/sa/ 

ses… 

3 e personne : 

il/elle, se, le/la, 

son/sa/ ses… 

3 e personne : il/elle, se, 

le/la, son/sa/ ses… 

Connaissance 

des lieux et 

temps de 

l'action 

Très peu 

d'informations sont 

données puisque le 

narrateur connaît le 

milieu dans lequel 

il évolue. Le 

lecteur peut les 

déduire des 

situations 

(mobilier, 

descriptions 

vestimentaires…) 

Les 

informations 

que l'on 

possède sont 

celles que voit 

le narrateur, il 

faut donc 

porter une 

attention toute 

particulière aux 

descriptions 

matérielles. 

On sait tout sur tout, le 

narrateur arrose le lecteur 

d'une foultitude de détails 

concernant les 

personnages, le milieu dans 

lequel il évolue et l'époque 

de l'action 
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Caractères 

des 

personnages 

On ne connaît que 

les pensées et la 

psychologie (qui se 

développe peu à 

peu) du personnage 

à travers qui on vit 

l'action 

On ne sait 

absolument 

rien du 

caractère des 

personnages 

sinon à faire 

des conjectures 

à partir de leurs 

actions/paroles. 

On sait tout des pensées 

des personnages – même 

les plus intimes –, de leur 

évolution psychologique, 

etc. 

Vocabulaire 

employé 

Vocabulaire très 

subjectif (puisque 

la réception des 

actions est 

conditionnée par 

l'état d'esprit du 

personnage qui vit 

l'action) : 

abondance du 

vocabulaire 

péjoratif/mélioratif, 

du voc. des 

sensations (voir, 

entendre, etc.) et 

voc. cognitif 

(penser, croire, 

etc.) 

Vocabulaire 

objectif. Le 

vocabulaire 

cognitif est 

rare mais celui 

des sensations 

est assez 

développé. 

Mélange de vocabulaires 

objectif et subjectif ; 

objectif dans les 

descriptions matérielles et 

subjectif quant il s'agit de 

parler des motivations, des 

pensées, etc. des 

personnages. 

 

5.2.3.Application : 

Activité1 : Dites à quelle personne est écrit chacun des textes, puis dites quel est le 

point de vue utilisé: interne, externe, omniscient. Justifiez en soulignant des mots ou 

des groupes de mots qui vous ont permis de répondre. 
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Texte 1 : 

 En1809, Mme Descoings, qui ne disait point son âge, avait soixante-Cinq ans. 

Nommée dans son temps la belle épicière, elle était une de ces femmes si  rares que le 

temps respecte, et devait à une excellente constitution le privilège de garder une beauté 

qui néanmoins ne soutenait pas un examen sérieux. 

Texte 2 : 

 A l’époque où commence ce récit, c’est-à-dire en 1756, j’avais quatorze ans. J’étais 

un robuste et jeune Léonard plutôt trapu et rouquin quant à la couleur des cheveux. 

J’aimais à marauder dans les champs et quand mon père me cherchait, la couleur de 

mes cheveux révélait ma présence. A Kerninon, la vie était sauvage, quelquefois 

féroce. La plupart des hommes vivaient de la pêche ou pillaient les épaves. J’ai couché 

bien des nuits en mer sous la grand voile repliée en forme de tente. Je m’endormais 

bercé par la haute musique de la mer bretonne. Certaines nuits cela miaulait si fort que 

mon père prêtait l’oreille: «Ecoute, écoute,  Louis-Marie, Ecoute-les. Ils se plaignent, 

ils   gémissent. Ils  veulent quelque chose, mais quoi?».  

                                                              Pierre Mac Orlan, Les Clients du bon chien 

jaune,1946 

Texte 3 : 

Deux hommes parurent. L’un venait de la bastille, l’autre du Jardin des Plantes. Le 

plus grand, vêtu de toile, marchait le chapeau en arrière, le gilet déboutonné, et sa 

cravate à la main. Le plus petit, dont le corps disparaissait dans une redingote marron, 

baissait la tête sous une casquette à visière pointue. Quand ils furent arrivés au milieu 

du boulevard, ils s’assirent, en même temps, sur le banc. Flaubert, Bouvard et 

Pécuchet, 1881. 

Texte 4 : 

A Deux heures, je suis allé à l’Assemblée. A ma sortie, une foule immense m’attendait 

sur la grande place. Les gardes nationaux qui faisaient la haie ont ôté leurs képis, et 

tout le peuple a crié:« Vive Victor Hugo!»J’ai répondu: «Vive la République ! Vive la 

France!»Puis cela a recommencé. Ils m’ont recommencé l’ovation de mon arrivée à 

Paris.              

                                                            Victor Hugo, Choses vues 
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Texte5 : Holmes et Watson attendaient patiemment. Comme à leur habitude, ils 

espéraient que cela ne durerait pas trop longtemps et que le bruit se ferait bientôt 

réentendre. Conan Doyle, L’homme à la lèvre tordue. 

Texte 6 : 

Maintenant, je suis captif. Mon corps est aux fers dans un cachot, mon esprit est en 

prison  dans une idée. Une horrible, une sanglante idée m’obsède. Je n’ai plus qu’une 

pensée, qu’une conviction, qu’une certitude: je suis condamné à mort!  

                                                                 Victor Hugo, Le dernier jour d’un condamné 

5.2.4. Corrigé : 

Texte1 :En1809, Mme Descoings, qui ne disait point son âge, avait soixante-Cinq 

ans. Nommée dans son temps la belle épicière, elle était une de ces femmes si  rares 

que le temps respecte, et devait à une excellente constitution le privilège de garder une 

beauté qui néanmoins ne soutenait pas un examen sérieux. 

-Texte à la 3ème personne du singulier «elle». 

Le narrateur est donc extérieur au récit (Attention: cela n’est pas une règle générale car 

il existe des autobiographies à la troisième personne) Le narrateur connaît l’âge de 

Mme Descoings alors qu’elle le cache, connaît son passé (dans son temps), et émet des 

jugements sur elle («une beauté qui ne soutenait pas un examen sérieux»)=Le narrateur 

est donc omniscient. 

Omniscient: on connaît le passé du personnage mais le narrateur ne nous fait pas 

partager la subjectivité du personnage. 

Texte 2 : 

A la 1 ère personne du singulier «Je». (exemples à relever en bleu)Le narrateur est 

personnage de l’histoire: il est intérieur au récit.- Tout est vu à travers les yeux de 

louis-Marie.=le point de vue est interne. 

Texte 3 : 

Deux hommes parurent. L’un venait de la bastille, l’autre du Jardin des Plantes. Le 

plus grand, vêtu de toile, marchait le chapeau en arrière, le gilet déboutonné, et sa 

cravate à la main. Le plus petit, dont le corps disparaissait dans une redingote 

marron, baissait la tête sous une casquette à visière pointue. Quand ils furent arrivés 
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au milieu du boulevard, ils s’assirent, en même temps, sur le banc. Flaubert, Bouvard 

et Pécuchet, 1881. 

Correction – Le texte est à la 3 ème personne. Le narrateur est donc extérieur au 

récit.  - L’identité des personnages est inconnue: «deux hommes».Le narrateur ne 

décrit que l’aspect physique et les gestes des personnages dont il ne donne pas 

l’identité. Il semble les découvrir en même temps que nous. On ne connaît pas les 

pensées ni l’état civil des personnages.=Le point de vue adopté est externe. Externe:la 

scène est perçue comme un témoin neutre la verrait dans la rue 

Texte4 : Interne: première personne. 

Texte5 :Omniscient: «comme à leur habitude» indique que le narrateur connaît le 

rythme de vie des deux personnages. Comme il s’agit de deux personnages, ce ne peut 

être un point de vue interne (réservé à un seul personnage). 

Texte6 : Interne: première personne 

 

5.3. Le champ lexical  

Objectif : -Identifier le champ lexical à partir de plusieurs textes. 

5.3.1. Qu’est-ce qu’un champ lexical : Le champ lexical regroupe les mots qui se 

rapportent à une même idée, à un même domaine voire à un même concept. 

Dans un texte, ces mots peuvent aider à comprendre le sujet traité et comment il est 

traité. L’analyse des champs lexicaux permet de construire le sens d’un texte.  Plus le 

champ lexical comporte d’éléments, plus, il représente un thème dominant du texte ou 

une symbolique importante. 

Exemple : supposons que l’on ait rencontré les mots suivants dans un texte rédigé à la 

gloire du soleil : été... vacances... chaleur... rayons... lumière... liberté... camping... 

nature... verdure... fleurs... canoë... lac... pêche... coucher de soleil... … ; on pourrait 

les regrouper autour des notions de chaleur, de liberté, de nature, comme l’illustre le 

schéma suivant : 
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Un champ lexical est un ensemble de mots qui se rattachent à une même réalité dont 

parle le texte ; celle-ci en est le thème. Dans l’exemple ci-dessus, tous les mots 

peuvent être reliés d’une façon ou d’une autre, comme on le voit dans le schéma, au 

soleil. Ils constituent ici le champ lexical du thème du soleil. 

Ex : le passage suivant tiré d’un poème de Saint-Denys Garneau ; les mots mis en gras 

forment un champ lexical exprimant le malaise du poète :  

Je ne suis pas bien du tout assis sur cette chaise 

 Et mon pire malaise est un fauteuil où l’on reste  

Immanquablement je m’endors et j’y meurs.  

- Des écologistes ont envoyé un cri d'alarme., « Regards et jeux dans l’espace », 1937  

Tous ces mots contribuent à dire l’inconfort du poète ; ils constituent ainsi un champ 

lexical établissant le thème de l’inconfort. Quelques-uns sont synonymes : notons 

malaise et pas bien qui désignent l’inconfort lui-même ; chaise et fauteuil qui 

signalent un lieu où se manifeste l’inconfort. D’autres ont une proximité de sens par 

les connotations qu’ils évoquent ; c’est le cas de assis et reste évoquant l’immobilité 

physique, de m’endors et meurs renvoyant à l’inertie de la conscience. 

 

5.3.2. Comment identifier un champ lexical ? 

 En repérant les mots qui reviennent le plus souvent dans une séquence, notamment 

les noms, les adjectifs, les verbes (ainsi que leurs sujets et leurs compléments) ; 

 En recherchant des rapports de sens entre les mots, par exemple : ces mots 

expriment la peur, l’étonnement, la joie, décrivent un paysage… 

Le soleil 

La chaleur : Été 
Rayons Lumière  

Liberté : vacances, 
camping, pêche 

Nature : verdure, 
fleurs, lac, coucher de 

soleil 
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 Les mots qui forment un champ lexical peuvent être des synonymes (ce film est 

excellent, remarquable, magistral/ les écologistes ont lancé (ont envoyé) un cri 

d’alarme), des mots de même famille (ex : lire, livre, lecture) ou ayant un 

rapport de sens étroit (titre, préface, page, couverture, impression, etc.).  

 Pour comprendre la portée d’un champ lexical, demandez-vous ce qu’il apporte au 

propos du texte, comment il se combine aux autres champs lexicaux, quel est son 

degré d’importance dans le texte, etc. 

5.3.2. 1Du Champ lexical à l’idée : 

 

Les champs lexicaux peuvent englober des sous-champs auxquels se rattachent des 

sous-thèmes. Par exemple, dans les huit mots ou expressions en gras dans ces vers, 

on peut distinguer deux sous-champs. D’un côté, quatre mots s’associent au sous-

thème de l’immobilité physique : deux la désignent, assis et reste ; deux mots 

concrétisent un lieu de cette immobilité, chaise et fauteuil. D’un autre côté, deux 

mots énoncent les conséquences néfastes du malaise du poète : m’endors et meurs ; 

c’est le sous-thème de l’immobilisme de l’esprit. • À partir des sous-champs lexicaux 

repérés, il est possible de construire une idée qui énonce le lien entre le champ lexical 

dominant qui forme le thème et les sous champs qui en constituent le propos. Une 

idée est, en effet, l’association obligatoire d’un thème, qui indique de quoi on 

parle, et d’un propos, qui indique ce que l’on dit du thème. 

Exemple : La lecture (thème) est une activité intéressante (propos introduisant deux 

sous-thèmes : activité et intérêt). 

- Ainsi, on pourrait formuler l’idée exprimée dans les trois vers en réunissant le champ 

lexical et les sous-champs dans l’énoncé suivant : le malaise de l’auteur (champ lexical 

– thème) [est illustré par l’immobilité dans un fauteuil (sous-champ – sous-thème), 

signe de l’immobilisme de l’esprit (sous champ – sous-thème)] (propos). 

5.3.2.2. Comment identifier les sous thèmes : 

Un lecteur qui recherche l’idée qui caractérise un passage d’un texte, doit porter 

attention aux mots pour :  
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• D’abord repérer le champ lexical principal qui traverse le passage et nommer le 

thème qui réunit tous les mots de ce champ lexical ;  

• Ensuite regrouper les mots qui déterminent des sous-champs lexicaux et dégager les 

sous-thèmes ;  

• Enfin énoncer, dans une phrase, le lien qui unit le thème (le champ lexical) et les 

sous-thèmes (les sous-champs) et qui constitue le propos. 

5.3.4. Applications :  

Activité 1 : Repérez le champ lexical dans les textes ci-dessous, en regroupant les 

mots selon leur nature grammaticale.  

Texte 1 
«Ce n'est donc pas, comme dans mes autres aventures, une simple capitulation plus ou 
moins avantageuse, et dont il est plus facile de profiter que de s’enorgueillir ; c'est une 
victoire complète, achetée par une campagne pénible, et décidée par de savantes 
manœuvres. Il n'est donc pas surprenant que ce succès, dû à moi seul, m'en devienne 

plus précieux ; et le surcroît de plaisir que j'ai éprouvé dans mon triomphe, et que je 
ressens encore, n'est que la douce impression du sentiment de la gloire. »  
                                             Choderlos de LACLOS, Les Liaisons dangereuses (1782). 
 
Texte 2 
 
« Plongé dans les malheurs  
Loin de mes chers parents,  
Je passe dans les pleurs  
D'infortunés moments. »  
Antoine GÉRIN-LAJOIE, Un Canadien errant (1839). 

 

5.3.5. Corrigé :  

Texte 1 : Le champ lexical militaire, employé ici pour décrire une conquête 

amoureuse, montre que le locuteur perçoit la séduction comme un véritable combat, 

qu'il faut savoir dominer jusqu'à la chute de l'opposant. D'ailleurs, le sentiment ressenti 

par l'amant vainqueur est un sentiment de «gloire» et non de bonheur. Ce champ 

lexical met le lecteur sur la piste d'une métaphore filée. 
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Texte 2 : Le champ lexical de la tristesse, formé de mots ayant une forte valeur 

affective, met en lumière la tonalité lyrique du poème. 

5.4. Les registres de langue 

Objectif : -reconnaitre les différents registres de langue. 

5.4.1.Définition : Lors de la production d’un texte, l’émetteur doit tenir compte du 

contexte, notamment de la relation qu’il entretient avec ses destinataires, du lieu où le 

texte est produit et de la visée. Il recourt donc à un registre de langue courant, familier/ 

populaire ou soutenu. 

Les registres de langue sont constitués de variations dans l’emploi du vocabulaire (une 

bicoque, une maison, une demeure) et dans l’emploi des tournures (par exemple, 

l’inversion ou non du sujet et du verbe dans une phrase de type interrogatif). 

Comme la variété de langue d’un locuteur peut changer d’une situation de 

communication à une autre, demandez-vous ce que cette variété vous apprend sur le 

locuteur lui-même ou sur la relation qu’il entretient avec le destinataire. Est-ce une 

relation de familiarité, d’intimité, de respect, de courtoisie, etc. ?  

5.4.2.Les types de registre de langue : on distingue trois registres de langue : le 

registre courant, le registre soutenu et le registre familier.  

5.4.2.1. Le registre courant (ou neutre) : est celui qu'on emploie dans la vie de tous 

les jours. Il correspond à un langage neutre et correct. Il est utilisé dans les situations 

de communication ordinaires. 

Ex. : Il a acheté une belle voiture. 

5.4.2.2. Le registre familier : Le registre familier est utilisé dans des situations 

quotidiennes dans lesquelles les interlocuteurs se connaissent et sont dans une relation 

plutôt égalitaire (famille, copains, collègues…). 

Voici quelques-unes des caractéristiques de ce registre : 

• l’emploi de termes familiers : un clébard (pour un chien), un flic (pour un policier), 

le pognon (pour l’argent)… 

• l’utilisation d’abréviations : le prof, le psy, les maths, le ciné… 

• l’emploi de certaines tournures syntaxiques : 
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-- négation incomplète : je sais pas (je ne sais pas), il veut pas (il ne veut pas)… 

-- suppression du pronom sujet : faut (pour il faut) obéir à ce que je te dis, y a (pour 

il y a)… 

-- utilisation du type de phrase interrogatif sans l’inversion du sujet et du verbe : 

Vous avez fini ? 

• à l’écrit, l’utilisation du style « texto » : tqt (t’inquiète), bjr sava ? (bonjour, ça va 

?), bne n8 a12c4 (à un de ces quatre)… 

• à l’oral, la suppression de certaines voyelles, consonnes ou syllabes : 

main(ten)ant, les sou(l)iers… 

5.4.2.3. Le registre soutenu 

Le registre soutenu est utilisé dans des situations très formelles (discours, conférences, 

séances officielles…) dans lesquelles les interlocuteurs ne se connaissent pas ou sont 

dans une relation plutôt hiérarchique (patron/employé, par exemple). A l’oral, ce sont 

les situations officielles, les conférences ; à l’écrit, on recourt fréquemment à ce 

registre soit parce que le texte produit appartient à un genre littéraire, soit parce qu’on 

cherche des formulations particulièrement précises, variées. 

Voici quelques-unes des caractéristiques de ce registre : 

• l’emploi de termes peu usuels : le firmament (pour le ciel), la palingénésie (pour la 

renaissance), obsolète (pour désuet, qui n’est plus en usage), bailler (pour donner)… 

• l’emploi de constructions recherchées : Seriez-vous assez aimable pour 

m’accompagner ? pour (vous voulez m‘accompagner ?) 

 Le registre 

familier 

Le registre courant           Le registre 

soutenu 

Vocabulaire Arnaquer  

En avoir marre 

Tromper  

En avoir assez 

Duper  

Se lasser 

Syntaxe Pas  

que  

Tutoiement  

Tu veux venir ? 

Trop géniale, ton 

Ne…pas  

Ne..que 

Tutoiement/vouvoiement 

Est-ce-que tu veux venir 

? J’aime beaucoup ton 

Ne..pas, ne…point 

Ne…que 

Vouvoiement 

Voulez-vous venir 

? Ton idée me 
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idée ! idée ! ravit ! 

 

a. Les argots et les autres langages codés 

Les argots, le verlan par exemple, se distinguent des registres de langue (courant, 

familier, soutenu) dans la mesure où ils constituent souvent de véritables langages 

codés, difficilement compréhensibles pour ceux qui n'appartiennent pas au groupe des 

initiés. 

A l'origine, ces dénominations ont été utilisées pour désigner la manière de parler de 

groupes particuliers, souvent en marge de la société (bandits, marchands ambulants, 

mendiants, etc.). Le codage est utilisé pour montrer que l'émetteur et le destinataire 

appartiennent au groupe et pour exclure de la communication toute personne n’en 

faisant pas partie. 

Mais, aujourd'hui, ces manières de parler ont avant tout une fonction d'identification à 

un groupe. 

Le verlan, fréquent aujourd’hui dans certains groupes, est un procédé argotique ancien 

qui s’est développé dans l’argot parisien des années cinquante. Il consiste à inverser 

les syllabes : laisse béton pour laisse tomber, titre d’une chanson de Renaud ; un ripou 

pour un pourri, etc. 

L’argot remplace plutôt les termes par d’autres termes (becqueter, bouffer, 

cartoucher, casser la croûte, claper, croûter, galimafrer, etc. pour manger), utilise des 

expressions imagées (casser la dalle, casser la graine, pour manger). 

Un bon nombre de termes argotiques sont entrés dans la langue familière : par 

exemple, un poulet pour un policier, un casse pour un cambriolage. 

5.4.3.Applications 

Montrez comment ce texte mêle différents registres. 

Texte 

 - On va dormir ? 

- Je ne sais pas. 

- J'ai faim. 

- T'es pénible, Antoine. 
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En me penchant jusqu'à la taille contre la pierre de la fontaine, j'ai cherché mon 

visage tartiné de mousse dans le miroir de l'eau. Puis j'ai brouillé mon reflet en 

rinçant le rasoir. Mister Laurence, allongé sur un banc, préfère s'éventer avec son 

bouquin sur le protocole, diplomatique plutôt que répondre à mes questions. 

" On prend le soleil dans le jardin des Tuileries et la nuit à venir s'annonce plutôt 

bien. (…) 

Quand j'ai fini de lisser la joue gauche, je plonge la tête dans le bassin et me frotte le 

visage en maudissant les gens éternellement glabres, comme Mister Laurence. 

Si j'avais quarante francs à perdre, je le planterais là, lui et son indolence, son goût 

insupportable pour la douceur des éléments, son abandon lascif au temps qui passe. 

Tonino BENACQUISTA, Les Morsures de l'aube. 

5.4.4Corrigé 

Ce texte au style contrasté comporte en effet des éléments qui relèvent : 

- du registre familier, comme le dialogue du début (où on va dormir, t'es pénible, c'est 

la syntaxe relâchée du langage oral), et les expressions suivantes : visage tartiné de 

mousse, Mister Laurence, qui est un anglicisme, bouquin ; 

- du registre soutenu (glabre, abandon lascif  au temps qui passe) ; 

- du registre courant (le reste du texte). 

 

5.5. La dénotation et la connotation 

Objectifs : - distinguer le sens dénoté du sens connoté. 

- Illustrer les valeurs contextuelles qui peuvent influer sur le sens d’un mot.  

5.5.1.La dénotation : sens premier du mot 

Le sens dénoté est celui que donne le dictionnaire. Il peut être compris par tous les 

utilisateurs de la langue. Autrement dit, c’est un sens objectif qui correspond à la 

définition du mot. 

Exemple : « blanc » et « rouge » dénotent des couleurs. 

5.5.2.La connotation : les sens seconds d’un mot  
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La connotation est seconde car elle est occasionnelle, elle dépend du contexte, du 

niveau de langue, de l’éducation, des références culturelles ainsi que des situations de 

l’émetteur et du récepteur. Elle est difficile à cerner car elle correspond au sens 

implicite du mot. 

5.5.2.1. Les types de connotation : Il existe plusieurs types de connotations qui visent 

à enrichir le sens que le lecteur apporte en fonction de ses lectures, ses expériences 

ainsi que son imagination. 

- Connotations thématiques : elle est présente, généralement, dans les textes 

littéraires, sa fonction est de développer implicitement un thème, tel que : l’amour, la 

mort, la liberté, etc.    

Exemple 1 d’une chanson de Charles Trenet où il associe à la mer une 

connotation maternelle :  

 La mer qu’on voit danser le long des golfes clairs (…) 

Et d’une chanson d’amour  

La mer  

A bercé mon cœur  

Pour la vie. » 

Exemple 2 : « C’est beau l’océan, c’est gentil, mais ça peut devenir brutal, 

bougrement brutal en un clin d’œil. » 

Dans cette phrase, le mot océan est porteur de connotations qui s’opposent : la 

beauté/gentillesse et la brutalité. Le texte développe ensuite le lien entre la connotation 

et le thème qui lui est associé : la gentillesse est associée au thème de la féminité et la 

brutalité est associée à la masculinité, comme le montrent les mots soulignés : 

Exemple 3 : « Ils appelaient l’océan la mar, qui est le nom que les gens lui donnent en 

espagnol quand ils aiment. On le couvre aussi d’injures parfois, mais cela est toujours 
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mis au féminin, comme s’il s’agissait d’une femme […] pour les vieux, l’océan c’était 

toujours la mar, quelque chose qui dispense ou refuse de grandes faveurs. »  

- Connotations liées au contexte géographique 

‘Le blanc’  est associé à la mort pour un lecteur de culture africaine tandis que c’est le 

noir pour les lecteurs francophones d’Europe. 

- Connotations liées au contexte historique :  

‘Le lys’ est associé à la pureté dans la culture occidentale, à la royauté pour les 

Français, au Québec pour les Québécois. Durant la Deuxième Guerre mondiale, un 

collaborateur était un personnage méprisé parce qu’il trahissait son pays en travaillant 

avec les Allemands, alors que le sens dénoté du mot exprime l’entraide et la 

contribution à un travail commun et que les connotations associées à ce mot sont 

généralement la complicité et la générosité. 

- Connotations liées au contexte politique : 

Dans un contexte politique, le mot ‘révolution’ peut être associé au progrès, exemple : 

« Vive la révolution ! » ou au chaos, exemple :« À bas la révolution ! ». 

- Connotations liées au contexte social : 

Le mot ‘féministe’ peut être associé à un compliment pour une femme qui se bat pour 

les droits des femmes à l’égalité ; pour d’autres, il peut signifier une insulte. 

5.5.3. Applications :  

Activité 1 : Indiquez dans la colonne « sens » du tableau ci-dessous si, dans chacune 

des phrases suivantes (A ou B), le mot en italique est employé dans son sens dénoté ou 

dans un sens connoté ; puis indiquez les connotations suggérées. 

1.A. Ce député libéral a réclamé le respect du droit des parents à choisir la langue 

d’enseignement.  

B. Ce patron est très libéral avec ses employés. 
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2. A. Le conservateur du musée a été remplacé. B. Les conservateurs ont combattu le 

projet de loi sur l’usage thérapeutique de la mari. 

3. A. La gauche défend des idées progressistes. B. La gauche du tableau est abîmée. 

4. A. La théorie de ce philosophe est impressionniste. B. Les impressionnistes ont 

peint la nuance. 

5. A. Combien d’années dure une olympiade ? B. Les athlètes se préparent pour les 

prochaines olympiades.  

Phrase Sens dénoté/ sens connoté Connotations  

P1/A : 

B : 

A : 

B : 

 

P2/A : 

B : 

A : 

B : 

 

P3/A : 

B : 

A : 

B : 

 

P4/A : 

B : 

A : 

B : 

 

P5/A : 

B : 

A : 

B : 

 

 

Activité 2 : a-En utilisant le dictionnaire, indiquez, dans le tableau ci-dessous, le sens 

dénoté des mots mer et océan. 

b- Relevez, les mots ou expressions qui suggèrent les connotations associées aux 

thèmes de liberté, de bonheur, de souffrance, de révolte, de mystère, de complicité. 
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L’HOMME ET LA MER  

Homme libre, toujours tu chériras la mer ! La mer est ton miroir ; tu contemples ton 

âme  

Dans le déroulement infini de la lame,  

Et ton esprit n’est pas un gouffre moins amer.  

Tu te plais à plonger au sein de ton image ;  

Tu l’embrasses des yeux et des bras, et ton cœur Se distrait quelquefois de sa propre 

rumeur  

Au bruit de cette plainte indomptable et sauvage.  

Vous êtes tous les deux ténébreux et discrets :  

Homme, nul n’a sondé le fond de tes abîmes ;  

O mer, nul ne connaît tes richesses intimes,  

Tant vous êtes jaloux de garder vos secrets !  

Et cependant voilà des siècles innombrables  

Que vous vous combattez sans pitié ni remord, 

 Tellement vous aimez le carnage et la mort,  

Ô lutteurs éternels, Ô frères implacables !  

Charles BAUDELAIRE 

Activité3 : Souligne les termes péjoratifs et récris la phrase en le remplaçant par 

un terme neutre. 

a) Le directeur portait un manteau jaunâtre. 
b) Deux vieilles bavassaient devant la porte du magasin. 
c) La populace s’était rassemblée dans le centre ville. 
d) Peintre amateur, il barbouillait des paysages marins qu’il exhibait dans son salon. 
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Activité 4 : 

Dans chaque phrase, un mot est utilisé dans son sens propre et dans son sens 
figuré. Entourez l’utilisation figurée du mot. 

a. Son corps affaibli a été examiné par le corps médical. 

b. Il révise les tables de 8 et de 9 sur la table du salon. 

c. Il est tombé malade après être tombé de cheval. 

d. Ils mangent leurs économies à force de trop manger au restaurant ! 

e. Ce colis est d’autant plus lourd qu’il fait lourd et chaud. 

Activité 5 : Complétez chaque expression par un nom, de manière à utiliser 
l’adjectif en gras au sens figuré. Ex. : un hiver froid / un accueil froid 

a. une terre fertile / un(e) ………………………………….. fertile  

 b. un chat noir / un(e) ………………………………….. noir(e)  

c. un plat brûlant / un(e) …………………………………..  brûlant(e)  

d. un plat creux / un(e) ………………………………….. creux(-se)  

e. un vent glacial / un(e) ………………………………….. glacial(e)  

5.5.4. Corrigé : 

Activité 1 : 

Phrase Sens dénoté/ sens connoté Connotations  

P1/A : Ce député libéral a 

réclamé le respect du droit 

des parents à choisir la 

langue d’enseignement. 

B : Ce patron est très 

libéral avec ses employés. 

 

A :connoté 

B :dénoté 

liberté 

P2/ A : Le conservateur du 

musée a été remplacé. B : 

Les conservateurs ont 

A :dénoté 

B :connoté 

traditionnalisme 
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combattu le projet de loi 

sur l’usage thérapeutique 

de la mari. 

P3/A : La gauche défend 

des idées progressistes. B. 

La gauche du tableau est 

abîmée. 

 

B : 

A :connoté 

B :dénoté 

générosité 

P4/A : La théorie de ce 

philosophe est 

impressionniste. B : Les 

impressionnistes ont peint 

la nuance. 

A :connoté 

B :dénoté 

Peu rigoureuse 

P5/A : Combien d’années 

dure une olympiade ? B : 

Les athlètes se préparent 

pour les prochaines 

olympiades.  

 

A :dénoté 

B :connoté 

Courage, force 

Activité 2 :  

Sens dénoté : 

La mer : Vaste étendue d’eau salée qui couvre une grande partie de la surface du 

globe. (LE ROBERT)  

L’océan : Vaste étendue d’eau salée qui couvre une grande partie de la surface du 

globe terrestre. (LE ROBERT) 



94 

Connotations Mos du texte 

Bonheur Chériras, Contemple, Tu te plais, Tu 

l’embrasses, ton cœur se distrait 

Mystère Gouffre, ténébreux, discrets, nul n’a 

sondé le fond de tes abîmes, nul ne 

connait tes richesses intimes, garder vos 

secrets.  

Révolte Indomptable, vous vous combattez, 

lutteurs éternels, implacables. 

Souffrance Amer, plainte, sans pitié, carnage, mort. 

Complicité Miroir Contemples ton âme dans le 

déroulement infini de la lame Plonger au 

sein de ton image Vous êtes tous les deux 

Tant vous êtes jaloux Tellement vous 

aimez Frères implacables Lutteurs 

éternels 

 
Activité 3 : Dans chaque phrase, un mot est utilisé dans son sens propre et dans 

son sens figuré. Entourez l’utilisation figurée du mot. 

a. Son corps affaibli a été examiné par le corps médical. 

b. Il révise les tables de 8 et de 9 sur la table du salon. 

c. Il est tombé malade après être tombé de cheval. 

d. Ils mangent leurs économies à force de trop manger au restaurant ! 

e. Ce colis est d’autant plus lourd qu’il fait lourd et chaud. 

Activité 4 : Complétez chaque expression par un nom, de manière à utiliser 
l’adjectif en gras au sens figuré. Ex. : un hiver froid / un accueil froid 
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a. une terre fertile / un(e) ………………………………….. fertile (imagination 
fertile) 

 b. un chat noir / un(e) ………………………………….. noir(e) (il a des idées noires 
c. un plat brûlant / un(e) …………………………………..  brûlant(e) (s’engager 

sur un terrain brulant ce qui veut dire dangereux) 

d. un plat creux / un(e) ………………………………….. creux(-se) (ce sont des 
phrases creuses) 

e. un vent glacial / un(e) ………………………………….. glacial(e) (Un sourire 
glacial) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



96 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Unité 6 : Les écrits littéraires et professionnels 
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6.1. La dissertation.  

Objectifs : -Reconnaitre les différentes étapes de la dissertation. 

-Rédiger des dissertations. 

6.1.1. Qu’est-ce qu’une dissertation : c’est un exercice de rédaction qui porte sur un 

sujet littéraire, une question philosophique ou historique, etc. Il répond à un sujet qui 

pose une question ou qui porte sur une notion qui peut avoir plusieurs réponses. Ce 

sujet est constitué d’une citation ou d’une définition et d’une consigne, ou alors d’un 

texte et d’une question.  Le texte d’une dissertation doit être personnel et structuré. 

Son rédacteur doit se baser sur des connaissances relatives aux concepts, auteurs, 

œuvres, etc., tout en réalisant un travail de réflexion propre au sujet en question.   

6.1.2. Types de la dissertation : il existe deux types de dissertations à savoir :  

Le sujet de la dissertation se présente sous la forme d'une question ou d'une citation 

qui invite à débattre d'un problème littéraire tel que « les personnages du  roman ne 

sont ils que des imitations du réel »ou « pour apprécier un roman, un lecteur a-t-il 

besoin de s’identifier au personnage principal ? », philosophique «  la liberté conduit-

elle toujours au bonheur ? » ou d’ordre général tel que « « A l'heure d'Internet 

communique-t-on mieux ? » 

6.1.3. Les étapes de la dissertation :  

La 1ère étape : analyse et construction du plan 

- La dissertation se construit en deux phases : 

1-Analyser le sujet : Pour comprendre le sujet de la dissertation et éviter le hors sujet, 

il faut d’abord : 

a-souligner et analyser les mots clés : 

b- Choisir le plan de l’argumentation : 

-Si le sujet invite à discuter, on choisit le plan dialectique (thèse-antithèse-synthèse). 

Ex : « les adultes accusent souvent les jeunes d'être irresponsables et irrespectueux ; 
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d'autres voient le contraire. Qu'en pensez-vous ?, « Peut-on considérer que les jeunes 

sont tous indispensables ?». 

-Si le sujet invite à expliquer et à illustrer, on choisit le plan analytique, les sujets qui 

appellent ce plan présentent deux caractéristiques importantes : ils comportent une 

longue citation qui constitue un jugement argumenté sur une notion littéraire ; ils sont 

suivis d’une consigne qui appelle explicitement à développer ou à réfuter le jugement 

exprimé dans la citation. Exemples : « commentez cette réflexion, développez la thèse 

soutenue, montrez dans un développement argumenté les limites de cette 

appréciation », « dans quelle mesure…… », le plan sera organisé autour des points 

suivants : constat ou description d’une situation, les faits et les circonstances, analyse 

des causes, analyse des conséquences ou des solutions.  

Ex : « La pollution est une des fatalités du monde moderne »commentez ou analysez 

cette assertion. 

Plan : 1. Description et explication du phénomène de la pollution,2. Les causes de ce 

phénomène, 3. Les conséquences et les solutions.  

-Si le sujet pose une question ouverte, on choisit le plan thématique (Ex : Sujet : quels 

sont les enjeux de l’immigration ? »   (Plan : enjeux politiques, économiques et 

culturels) 

-Si la question incite à faire une comparaison, on choisit le plan comparatif  qui 

s’organise autour des points suivants : -la première thèse ; - la deuxième thèse ; -

Analyse des points communs et des points de divergences entre les deux thèses.  

Exemple : sujet : un écrivain prétend qu’il n’y a que deux sortes de romans : le roman 

qui nous fait oublier la vie et le roman qui nous explique la vie. Qu’en pensez-vous ? 

Plan : 1. Le roman peut faire oublier la vie.2.le roman peut expliquer la vie,3.les 

meilleurs romans proposent une sublimation de la vie. 

2. Trouver les idées pour problématiser et construire un plan:  

a-Trouvez des exemples concrets et des arguments . 

b-Formulez une problématique : l’analyse du sujet et la recherche des idées 

conduisent à reformuler le problème posé sous forme d’une ou de plusieurs 

questions auxquels répond tou le développement. 
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c-construisez un plan détaillé : organisez-le avec des arguments et des exemples 

rassemblés en deux ou trois paragraphes. 

Deuxième phase : Rédigez la dissertation. 

La dissertation doit être entièrement rédigée à partir du plan établi au brouillon, dans une 

langue précise, correcte et agréable à lire. Sa mise en page doit être claire et structurée pour 

mettre en évidence son organisation (les alinéas, les sauts de lignes après l’introduction et le 

développement, les citations doivent être mises entre parenthèses). 

Exemple de sujet : «  A l'heure d'Internet communique-t-on mieux ? » 

L’introduction (10%de la longueur de la dissertation): C’est la partie dans laquelle 

on formule clairement le sujet et où l’on démontre qu’on a bien compris la 

problématique et ses différentes orientations. En effet, il s’agit de susciter l’intérêt  du 

lecteur en lui fournissant les premiers éléments qui le guideront dans sa lecture à 

savoir : 

a-Sujet amené (l’accroche/l’amorce) : il s’agit de présenter le contexte de la question 

à traiter, on peut avoir plusieurs  possibilités : données historiques, une hypothèse, une 

question d’actualité, un courant littéraire mais le plus important c’est de choisir une 

piste ayant un lien étroit avec le sujet traité afin de susciter l’intérêt du lecteur. 

Exemple : Internet est un réseau de communication international qui existe depuis plus de 

20 ans. 

b-Sujet posé : il s’agit de reformuler la problématique, c’est-à-dire la question qui est à 

la base du travail et qui servira de fil conducteur tout au long de l’écriture. 

Exemple : On peut, donc, se demander si nous communiquons mieux aujourd'hui grâce à 

celui-ci. 

c- Le sujet divisé : il s’agit d’annoncer le plan de l’argumentation c’est-à-dire les 

idées principales ou les arguments qui seront développées dans le développement. Il 

est énoncé en une ou deux phrases. 

Exemple : Nous verrons, dans un premier temps, si ce réseau est un avantage pour 

communiquer plus facilement puis nous parlerons des inconvénients qu'il peut amener. 
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Le développement (une dizaine de lignes): Dans le développement, le rédacteur doit 

reprendre les arguments et les idées principales de son sujet divisé. Chaque idée est 

développée et précisée par des idées secondaires selon la structure suivante: 

1er paragraphe : 

a- L’énoncé de l’idée principale : La première phase contient l’idée principale sur 

laquelle repose tout le reste du développement, elle est extrêmement importante car 

c’est elle qui guide le lecteur. 

Exemple : Aujourd'hui, l'Homme vit avec les nouvelles technologies. 

b- Les idées secondaires : elles expliquent et approfondissent  l’idée principale et la 

précise :  

Exemple : Internet peut, donc, permettre de transmettre des informations plus rapidement 

qu'une information manuscrite. Il peut permettre, pour certains, de garder le contact avec des 

amis qui sont partis construire leur vie ailleurs et pour d'autres, cela leur permet d’établir de 

nouveaux contacts. 

c-Des exemples ou citations : ils illustrent les idées secondaires à l’aide d’un exemple 

concret ou d’une citation : 

Exemple : comme, par exemple, se faire des amis. 

e-Conclusion partielle ou transition : Une fois le exemples ou les citations terminés  

, le rédacteur tire une conclusion partielle à l’aide d’une phrase de synthèse ou de 

transition qui conclut le paragraphe et annonce le suivant.  

Exemple : Les possibilités d'échange sont infinies. 

Deuxième paragraphe : 

a- L’énoncé de l’idée principale :  

Exemple : Mais, Internet a certains inconvénients, lorsqu'il est utilisé abusivement. 

b- Les idées secondaires :  
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Exemple : La fiabilité des informations voir même des rencontres peuvent s'avérer 

dangereuses. De plus, il y a un risque de désociabilisation de la part des personnes 

accros, sans oublier les problèmes de santé qu’il peut causer. 

c-Des exemples ou citations :  

Exemple : comme la baisse de vue. 

e-Conclusion partielle ou transition :  

Exemple : Donc, on peut dire que internet a un pouvoir addictif très fort tout comme 
la drogue.   

N.B. Utilisez des connecteurs pour organiser le texte : introduire (tout d’abord), 

ajouter (de plus, ensuite), illustrer (en effet), conclure (en conclusion, pour finir, au 

terme de notre réflexion), expliquer (ainsi), opposer (cependant), marquer la 

conséquence (par conséquent, donc) ou le but (afin que). 

La conclusion : elle compte pour environ 10% de la longueur de la dissertation, 

elle se divise en deux parties : 

a- La synthèse : le rédacteur reprend le sujet divisé et résume, en ordre, les idées 

principales du développement. 

Exemple : En conclusion, Internet représente une sorte de danger, un « cercle 

vicieux » pour l'Homme qui se crée un personnage derrière son écran et à qui il 

s'identifie comme un fantasme. Mais ce réseau permet la communication à travers le 

monde. 

b-L’ouverture : il serait intéressant de développer ici les aspects qui n’ont pas été 

traités dans le développement, on peut aussi indiquer les  questions restées sans 

réponse ou de nouveaux aspects qui se sont posés durant le travail.  

Exemple : il y a une limite à ne pas dépasser, il ne faut pas tomber dans l'excès pour 

ainsi regarder autour de soi. 
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6.1.4. Mise en forme de la dissertation : Pour bien présenter la dissertation, voici 

quelques conseils à suivre :  

- Il faut sauter deux lignes entre l'introduction, le développement et la conclusion et 

une ligne entre chaque partie du développement.  

- Des alinéas marquent le début de chaque paragraphe, ce qui permet de les identifier. 

 -Des règles d'écriture doivent être suivies :  

- Les chiffres sont écrits en lettres à l'exception des dates, entre parenthèses après la 

citation, qui est mise entre guillemets.  

-L'expression écrite doit être soignée. Il faut relire son texte une fois rédigé afin de 

préciser les idées et le vocabulaire, vérifier la cohérence de la mise en page et corriger 

les fautes d'orthographe ou de syntaxe. On évite l'utilisation de la première personne (« 

je »), avec l'emploi éventuellement de l'indéfini « on » ou de la première personne du 

pluriel « nous » 

6.1.5. Application : La lecture est un moyen privilégié d’accès à la culture. Pourtant lire représente 

pour plusieurs une activité ardue, ennuyeuse ou rebutante. Ces personnes qui ne lisent que peu ou pas 

du tout sont-elles condamnées à demeurer incultes ? À votre avis, faut-il absolument avoir lu pour être 

cultivé ? 

6.2. Le commentaire composé  

Objectifs : 1-Initier les étudiants à la rédaction d’un commentaire composé à travers 

les points suivants : 

a- Reconnaitre le statut du narrateur / la focalisation. 

b-Reconnaitre les procédés stylistiques (les figures se style) . 

c-Identifier les procédés lexicaux : champ lexical, le sens des mots (dénotation, 

connotation), les niveaux de langue. 

2-Comprendre la technique du commentaire composé 
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3-Rédiger des commentaires composés.  

6.2.1. La technique du commentaire composé :    

6.2.1.1. Qu’est ce qu’un commentaire composé : une technique d’expression très 

répandue dans les branches littéraires. Il s’agit d’un exercice de lecture et de 

compréhension d’un texte, d’un  extrait ou d’une citation. Il suppose 

l’accomplissement de deux tâches à savoir : 

 Commenter le texte (analyser le contenu, la forme,  les techniques employées 

par l’auteur). 

 Composer le commentaire : suivre un plan original, il s’agit de planifier son 

propre plan sans être obligé de suivre le cheminement de l’auteur. 

6.2.1.2 Les étapes du commentaire composé : 

La première étape : Repérage du paratexte et première lecture  

 Repérer le paratexte : auteur, tittre de l’œuvre, date, texte introducteur, notes de 

bas de page. 

 1ère lecture : bien comprendre  le contenu du texte : sa nature (narration, 

description, théâtre, poésie, etc.), sa place dans l’œuvre (par exemple, un 

premier ou un dernier chapitre), son message.  

La deuxième étape : repérages : ligne par ligne, faire des repérages : 

-Champs lexicaux 

-Figures de style. 

-Registres de langue 

-Focalisation 

-Discours rapportés   

La troisième étape :  
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a-la problématique et le plan : Il s’agit de faire un plan détaillé, puis une 

problématique. 

b-Pour le plan : Il faut faire des sous-parties : le minimum pour un commentaire 

composé c’est deux grandes parties et deux sous-parties par grande partie. Le 

maximum : «  grandes parties, 3 sous-parties par partie.  

Thématique1 : 

a-sous partie 1 : idée principale+ exemples 

b-sous-partie2 : idée principale+ exemples 

Thématique 2 :  

a-sous partie 1 : idée principale+ exemples 

b-sous-partie2 : idée principale+ exemples 

Pour la problématique : une bonne problématique commence par :comment, de quelle 

manière, en quoi, …etc. Une mauvaise problématique, c’est, qu’est ce que l’auteur 

veut dire ?, qu’est ce qui va se passer après dans le texte ? Comment l’auteur veut 

exprimer son idée ? (on utilise nous ou on) 

Récapitulatif du travail au brouillon : 

-j’ai repéré le paratexte, lu le texte et compris de quoi il parle. 

- J’ai fait les repérages. 

-J’ai élaboré un plan détaillé avec des sous parties, des idées principales et des 

exemples. 

-J’ai trouvé la problématique. 

6.2.3. Application : 

Faites le commentaire composé du passage suivant : 
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L’ouvrage commence par une longue description de la cour d’Henri II (1519-1559). 

L’histoire commence réellement quand une nouvelle venue, Madame de Chartes, attire 

tous les regards… 

6.2.4. Corrigé 

1ère étape : Repérer le paratexte :  

2ème étape : Repérages : 

a-Champs lexicaux.  

b-Focalisation. 

c-les temps.  

d-les figures de style. 

3ème étape : plan et problématique  

4ème étape : rédaction (sur la copie) 

 Introduction : présentation de l’auteur+ présentation du passage étudié (contenu, idée 

globale) + problématique+ annonce du plan. 

 Développement : tout d’abord…ensuite….enfin  (dans un développement , il ne faut 

pas raconter l’histoire du texte ni expliquer les mots du texte mais il faut dégager les 

axes du texte ( deux ou trois idées générales, chaque idée doit être développée dans un 

paragraphe ), ces axes doivent répondre à la problématique  

 (structure : idée+exemple (s) commenté (s). 

 Conclusion : rappel/ résumé de ce que l’on a dit+ ouverture éventuelle justifiée ( 

comparer avec d’autres auteurs, d’autres  œuvres, un mouvement,…) 

Mme de Lafayette, une des premières écrivains femme de la littérature française, a su 

conjuguer pur souci du Classicisme, et profond intérêt et pour l’analyse des 

sentiments, féminins notamment. L’extrait étudié nous présente justement la première 

apparition de Mlle de chartes, future Princesse de Clèves, à la cour du roi Henri II, où 
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elle fait sensation et attire toutes les attentions. Nous nous demanderons donc 

comment l’auteure parvient à introduire dans la cour une femme présentée comme 

parfaite. Nous verrons dans un premier temps  en quoi Mlle de Chartes est présentée 

comme absolument parfaite, puis nous analyserons  comment le regard de la cour se 

porte sur elle. 

Tout d’abord nous remarquons que l’insistance est placée très fortement sur le mot 

« beauté » : dans  la première phrase, il n’apparait pas moins de 3 fois (sur 2 lignes), 

sous la forme « beauté », « beauté parfaite », et sous la forme « belles personnes ». 

L’auteur elle-même intervient pour souligner cette beauté  extraordinaire : « l’on doit 

croire que c’était une beauté parfaite », comme si elle voulait particulièrement nous la 

pointer du doigt. 

             Ensuite, il est clair que ce  portrait extrêmement mélioratif recourt à de 

nombreuses hyperboles. Les termes sont très positifs : « parfaite », « admiration », et 

nouvelle venue. On note l’utilisation du superlatif : « une des plus grandes héritières ». 

Non seulement Mlle de Chartes surpasse tout le monde en beauté, mais elle le fait 

aussi en naissance. La première phrase insiste davantage sur le premier aspect, le 

deuxième sur le dernier. Les deux sont intimement liés à la Cour d’Henri II , et c’est ce 

qu’il va s’agir d’étudier. 

       Premièrement, nous remarquons dans ce texte une insistance particulière sur le 

milieu de la Cour. Le champ lexical est très marqué : « cour », « maison », « vidame » 

et « héritières ». Cette thématique se retrouve même dans le titre de l’œuvre : La 

Princesse de Clèves, nom de l’héroïne, désignée par son titre officiel, qui la fait tant 

souffrir et qui l’enferme. 

        Ensuite, nous voyons que Melle de Chartes se retrouve au centre  de tous les 

regards. Nous trouvons le champ lexical de la vue ( « attira les yeux » faisant ici 

fonction de synecdoque pour l’ensemble des personnes de la cour), « voir », ce qui 

correspond à la focalisation externe, présente tout au long du passage-Mlle de Chartes 

constituant un mystère, dont on ne sait rien. L’arrivée de cette personne constitue un 

événement, comme l’indique le passé simple « il parut » qui  introduit l’élément 
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déclencheur du roman. Egalement, la beauté de la nouvelle venue est soulignée par 

l’expression »dans un lieu oû on était  si accoutumée à voir de belles personnes ». 

Implicitement, Mlle de Chartres se trouve en concurrence avec d’autres « belles 

personnes » ce qui en dit long sur le milieu de la Cour, qui peut être dur. Enfin, elle est 

intimement liée à son statut social, très élevé  dans la Noblesse. 

        En conclusion, si la beauté de la princesse est parfaitement mise en, valeur dans 

une description élogieuse, elle apparait alors comme une fille à marier, « un bon 

parti » dans les luttes de pouvoir et d’union permanentes dans le roman de Mme de 

Lafayette. La suite du roman va logiquement  développer longuement, et de manière 

parfois cruelle, les complots et tractations pour pouvoir arranger un mariage avec la 

nouvelle venue.    

6.3. Le compte rendu objectif ou objectivé  

Objectifs : 

a-Maitriser la technique du compte rendu objectif. 

b-Reconnaitre le plan du compte rendu objectif. 

c-Différencier entre le résumé et le compte rendu objectif. 

6.3.1. Définition : Le compte rendu objectif est un rapport écrit en détail sur un 

ouvrage, une œuvre artistique ou un évènement. Il s’agit d’un texte informatif dans 

lequel l’auteur doit être neutre et objectif, il ne doit apporter ni un jugement de valeur 

ni un commentaire personnel. Il ne doit sélectionner et émettre que les informations 

essentielles. Autrement dit, rendre compte d’un texte, c’est dégager l’idée essentielle 

d’un texte et toutes les autres idées qui s’y rattachent.  

6.3.2. Etapes pour la rédaction d’un compte rendu objectif : 

 Le compte rendu a une fonction de témoignage. Mais pour témoigner de quelque 

chose, comme dans un texte écrit, pour repérer l’essentiel, il faut commencer par lire 

le texte. La lecture mobilise des stratégies de lecture qui se font en trois étapes : 
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 Période d’observation : observer l’image du texte (s’agit-il d’un poème, d’un 

dialogue, d’un article en colonne, texte, nombre de paragraphes, longueur du texte, la 

typographie, la ponctuation, l’illustration par des chiffres, des dates etc.)) et les 

éléments paratextuels (le titre, la source, l’auteur, le nombre de paragraphes, la maison 

d’édition, l’illustration s’il y a lieu ; image, photo). A l’issu de cette observation on 

peut dégager une hypothèse ou des hypothèses de sens qu’on doit vérifier dans la 

deuxième étape. 

 La lecture du texte : dans cette première lecture du texte on essaye de vérifier nos 

hypothèses de départ et dégager le thème du texte (de quoi parle le texte ?), le type de 

texte : expositif, narratif, argumentatif, exhortatif (comment il est écrit.). Après on 

passe à la troisième étape ; 

 L’étape d’analyse : il s’agit ici de procéder par les parties, par paragraphes, en  

observant de quoi traitent-ils au juste. En lisant le paragraphe nous soulignons les 

informations, encadrons les articulations, dégageons une ou les idées les plus 

importantes sur la marge de la page  et donnons un titre à chaque paragraphe. 

 En résumé, ces étapes vont nous permettre d’avoir une idée claire sur le texte. On 

peut écrire sur le brouillon l’auteur, la source, le titre, la maison d’édition, la date de 

parution en cas d’article de presse, et donner par la même un titre à chaque paragraphe. 

Lors de la rédaction, on essaye de nous détacher du texte pour ne pas être influencé par 

les phrases du texte. Ceci pour ne pas réécrire des passages entiers du texte.  

Ainsi, ce plan dégagé se doit d’être réécrit sous forme de compte rendu en 

respectant le plan suivant : Dans un premier paragraphe, on présente le texte (image 

du texte et paratextuel) et dans un deuxième paragraphe on essaye de développer les 

idées de l’auteur. Pour éviter de faire un résumé, il faut se référer toujours aux idées de 

l’auteur en utilisant la troisième personne du singulier (IL) et les substituts lexicaux et 

grammaticaux (l’auteur, celui-ci etc.).  

 

 Plan :   
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a-La partie paratextuelle ou les éléments périphériques (l’accroche ou la 

présentation) : C’est un paragraphe qui introduit le compte rendu, dans lequel doivent 

être mis en évidence, le titre, le nom de l’auteur, la source, la date de parution, le 

nombre de paragraphes et quelques informations brèves (extratextuelles) sur l’auteur et 

son oeuvre. Ce paragraphe doit être écrit à la troisième personne. 

Exemple : Dans ce texte argumentatif, écrit par (nom de l’auteur), extrait ou tiré du 

livre ex…, édité par les éditions ex…, paru le 10/05/2022, intitulé (mentionner 

l’intitulé), composé de nombre de paragraphes en lettres, l’auteur informe de (citer le 

thème de…).  

b-La partie textuelle ou le développement : Résume de manière analytique l’idée 

directrice et générale de ce qui est émis dans le texte source. Quant aux idées  

secondaires, elles  ne doivent pas être prises en compte dans leur totalité ; il est 

préférable de mentionner les idées les plus importantes. 

Exemple : D’abord, l’auteur parle dans ce texte de (argumente, informe de), puis, il 

montre que les événements…. ensuite ou (il ajoute que)….. 

c-La partie conclusive ou la conclusion : cette partie doit éclairer le lecteur sur le 

type de texte source et sur le but pour lequel l’auteur écrit ce texte (convaincre, 

informer, dénoncer, conseiller, critiquer….etc.). 

Exemple : en conclusion, l’auteur de ce texte argumentatif vise à convaincre le 

lecteur de …..) 

6.3.3.Conseils à suivre pour la rédaction  d’un compte rendu : 

-La prise de notes : il est recommandé au scripteur de prendre notes afin de rendre 

compte de l’objet du texte.     

-Identification du but du texte et de la progression des informations :Avant 

d’entamer la rédaction, il est nécessaire de déterminer deux éléments préalables :le but 

poursuivi et le destinataire. Ensuite, il faut identifier les thèmes essentiels et 

sélectionner les éléments présents dans la prise de notes qui seront retenus pour la 

rédaction en fonction du destinataire. Enfin, il faut penser à un ordre de présentation 

des informations. 
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-La rédaction : élaborer un texte fluide, continu est primordial lors de la rédaction. Ne 

pas opter pour le style question/réponse. Les paragraphes sont sectionnés en fonction 

des thèmes sélectionnés durant la précédente phase de préparation. Rester fidèle à 

l’objet du compte rendu. Il faut éviter les commentaires et  les jugements. Pour le 

respect de la structure (l’ordre) du texte, il n’est pas vraiment indispensable. On 

peut adopter n’importe quelle structure pourvu que l’information soit claire, adapter le 

compte rendu à l'usage auquel il est destiné. Le CR doit être rédigé à un vaste public et 

détailler l’information qui porte sur les circonstances de la communication : qui a dit 

quoi ? Quel est le titre de tel intervenant ? Comment s’est déroulée par exemple la 

projection du film ? Quelle est l’attitude, par exemple, du public durant la 

conférence ?  

-La révision : la rédaction se termine par un peaufinage : il faut préciser le 

vocabulaire, vérifier la cohérence et  la lisibilité (syntaxe, orthographe, ponctuation). 

- Rester fidèle à l’objet du compte rendu. Il faut éviter les commentaires et  les 

jugements. 

6.3.4. Applications : a-A la lumière de ce que vous avez étudié, distinguez entre les 

caractéristiques du résumé et celles du compte rendu. 

b- Lisez le texte suivant puis rédigez le compte rendu objectif de ce texte.  

 

Texte : Sans la télévision. 

           Nous n’avons pas la télévision et nous n’en voulons pas. 

           Nous en bénéficions pourtant puisqu’il nous suffit, pour la regarder, de nous 

rendre dans la maison voisine, et je reconnais que fréquentée ainsi elle a beaucoup de 

qualités. Grace à cette démarche, nous ne subissons pas l’insupportable présence d’un 

récepteur .Ainsi apprécions-nous mieux les émissions choisies. Ainsi nos enfants sont-

ils très tôt couchés et s’en portent très bien. 

             C’est surtout à cause d’eux que nous ne voulons pas de récepteur ; sauf 

exception, les programmes sont, pour les enfants, le poison le plus pernicieux que je 

connaisse. La télévision les prive de sommeil, leur inculque une fausse idée de la vie, 

conditionne tous leurs réflexes, les traumatise….. 
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                                     Claude Michelet, J’ai choisi la terre, Ed robert Laffont 1975 

6.3.5. Corrigé : 

1.Les points communs  

Le compte rendu et le résumé 

-Ce sont deux activités de contraction du texte. 

-Absence des commentaires et des jugements personnels. 

-Ce sont des activités qui analysent la pensée de l’auteur et l’organisation du texte. 

-Les deux activités nécessitent un travail de reformulation (Ne pas suivre 

obligatoirement l’ordre des idées du texte).   

- La reformulation des idées du texte sans prendre position. 

 

2.Les points de divergence 

Le compte rendu Le résumé 

- C’est une activité qui est présente dans 

les situations de communication 

quotidienne et professionnelle à l’écrit et 

à l’oral.      

Mettre en relief l’idée générale et toutes 

les idées qui s’y rattachent tout en 

présentant le texte.  

- 

- Rendre compte à la troisième personne 

de la pensée de l’auteur.  

- Admettre des formules du type : « 

l’auteur pense que ... affirme que ..., 

estime que... » (utilisation des verbes 

introducteurs).  

- Réduire au tiers du texte source environ 

(le compte rendu est plus long que le 

- Activité académique (épreuve 

d’examen, exercice scolaire,etc.) 

Repérer les idées essentielles sans se 

soucier de la présentation du texte.  

- Garder le système d’énonciation du 

texte source. 

 - Proscrire les formules du type : « 

l’auteur pense que ... montre que ...  

- Garder l’ordre des idées du texte 

source.  

- Respectez le nombre de mots exigés. 

(environ le quart du texte source) 

-Gardez le ou les temps employé(s). 
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résumé). 

-Rendre compte des idées du texte au 

passé composé pour les textes narratifs et 

au présent dans les textes argumentatif, 

explicatif, exhortatif, etc. 

 

b- Le compte rendu objectif du texte : 

       Dans ce texte argumentatif intitulé « sans la télévision », écrit par Claude 

Michelet, édité par les éditions Robert Laffront, paru en 1975, composé de trois 

paragraphes, l’auteur informe qu’il n’approuve pas l’idée de posséder une télévision 

mais reconnaît qu’il la regarde chez les voisins vu les avantages qu’elle présente. 

        L’auteur nous informe, dans ce texte, qu’il ne possède pas une télévision et qu’il 

lui suffit d’aller chez les voisins pour bénéficier de ses avantages. Cette attitude lui 

permet, d’une part, d’éviter l’encombrement causé par la TV et, d’autre part, de jouir 

des programmes qu’il préfère tout en préservant la santé mentale de ses enfants.  

        Enfin, l’auteur de ce texte argumentatif vise à convaincre les lecteurs de la 

possibilité de profiter des avantages de la télévision sans l’avoir à la maison.     

6.5. Le compte rendu critique 

Objectifs : 
- a-Maitriser la technique du compte rendu critique. 

b-Reconnaitre le plan du compte rendu critique. 

c-Différencier entre le résumé et le compte rendu objectif et le compte rendu critique. 

6.5.1. Définition : Le compte rendu critique (appelé aussi recension) peut porter sur 

différentes productions culturelles ou scientifiques : un spectacle, une exposition, une 

œuvre de fiction, un ouvrage théorique, etc. Le but de ce genre de texte est de situer 

l’objet recensé dans son contexte socioculturel, de le décrire ou de le résumer, et d’en 

donner une appréciation.  

6.5.2. Etapes pour la rédaction d’un compte rendu critique 

D’un point de vue pratique, la rédaction d’un compte rendu critique exige de savoir 

lire le texte, bâtir un schéma et soigner la présentation formelle du compte rendu.   
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 La lecture globale du texte : afin d’en saisir les idées principales. Après la lecture 

complète du texte, on devrait être en mesure de dégager le ou les thèmes soulevés par 

l’auteur, son intention, c’est-à-dire ce qu’il cherche à démontrer, à expliquer ou encore 

à dénoncer, ainsi que son point de vue sur la question abordée dans le texte. 

 La relecture : procéder à une relecture avec un crayon en main. Tout en prenant 

connaissance du texte, il faut se poser ces questions qui guideront la lecture. 

  -De quoi s’agit –il ? 

  -Quel est le problème posé ? 

-Quelles sont les idées principales de l’auteur ? 

-Quelles sont ses idées secondaires ? 

-Quelles solutions l’auteur propose-t-il ? 

-Quelle est l’idée principale de chaque partie ? 

-Quelles sont les idées secondaires ? 

 L’identification des mots clés : ainsi que les phrases qui développent une idée 

importante, soit en les transcrivant, soit en les marquant) 

 L’encadrement des idées importantes : les paragraphes significatifs en relation 

avec la série de questions mentionnées plus haut.  

 Regroupement des paragraphes : où l’auteur traite d’un même point et les 

numéroter. On doit prêter attention aux mots de liaison (prépositions et locutions 

prépositives , conjonction et locutions conjonctives) puisqu’ils pourraient aider à 

mieux comprendre l’articulation du texte. 

Cette première étape franchie, il convient maintenant de bâtir le schéma ou le plan du 

compte rendu, c’est-à-dire, d’une part, rendre compte  du contenu  de l’ouvrage et, 

d’autre part, d’en faire la critique. 

6.5.3. Plan du compte rendu critique :   Le compte rendu critique se compose de 

quatre parties distinctes : (1) introduction (mise en contexte), (2) compte rendu, (3) 

critique, (4) appréciation générale. 

a- Introduction (Mise en contexte) : il s’agit de présenter l’auteur, ses objectifs 

(cadre et origines de l’œuvre, public visé), y compris le cas échéant, sa problématique 

et ses hypothèses. Un paragraphe suffit pour l’introduction.   
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b- Le compte rendu : en résumant, on doit retrancher du texte tout ce qui est 

purement illustratif. En présence d’exemples, de souvenirs ou d’un récit, on s’efforce 

d’effectuer une synthèse afin de retrouver une réflexion et une intention démonstrative 

qui seules doivent figurer dans le compte rendu. En gros, il s’agit non seulement de 

présenter le texte, mais la pensée de l’auteur. Dans cette partie, il faut s’abstenir 

d’exposer ses propres opinions. Il s’agit plutôt d’exposer les idées principales et les 

idées secondaires de chaque partie, en particulier, s’il s’agit d’un texte scientifique le 

raisonnement et les arguments de l’auteur. Chaque paragraphe de cette partie 

correspond à une idée distincte. 

c- La critique : La troisième partie comprend la critique de l’œuvre. Chaque 

paragraphe de cette partie correspond à une idée distincte. 

d- L’appréciation générale : On termine par un court paragraphe faisant ressortir 

l’intérêt général de l’œuvre, ses principaux mérites et ses principales faiblesses.         

6.5.4. Applications : faites le compte rendu critique des textes suivants : 

 

                                                            La télévision 
   
               J’entends souvent critiquer la télévision autour de moi. On lui reproche de 

conditionner l’esprit des gens, de les abêtir, d’inciter les gens à veiller, d’appauvrir 

les conversations familiales. Pour ma part, je refuse de condamner systématiquement 

la télévision. Je l’apprécie et lui reconnais ses aspects positifs.  

                D’abord, elle est un bon délassement. En effet, après une journée de 

travail, il est agréable de regarder en famille un film, un bon spectacle ou une 

émission intéressante. Cette détente, la télévision nous la procure à domicile en nous 

évitant les déplacements fatigants et coûteux.  

              De plus, la télévision informe. C’est une information par l’image diffusée 

souvent en direct, autrement plus vivante que l’information radiophonique ou celle de 

la presse écrite. Songez aux premiers pas de l’homme sur la lune ; l’événement relaté 

dans la presse écrite n’est pas de commune mesure à l’époque, avec sa diffusion en 

direct à la télévision.  

               Par ailleurs, je vois un autre aspect positif de la télévision : elle instruit, elle 
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documente ainsi de façon très précise et vivante sur différents sujets que nous 

connaissons mal. Par exemple, la vie des animaux, les réalités géographiques et 

humaines des contrées les plus éloignées, l’exercice de certaines professions, etc. 

C’est là une documentation attrayante que nous accueillons volontiers, alors que 

nous ne prenons pas la peine de la chercher dans les livres.   

              Enfin, la télévision me semble atténuer la solitude de certains êtres : 

personnes âgées, malades. Elle représente pour eux un lien avec la vie : sans 

remplacer la chaleur d’une présence, la télévision est au moins une voix qu’ils 

entendent et qui les relie à l’espèce humaine.  

           En conclusion, et pour toutes ces raisons, je pense que la télévision est une 

invention bénéfique et qu’elle est un facteur d’agrément et d’enrichissement de la vie 

humaine. Pour que cet objectif soit atteint, il faudrait que le public apprenne à s’en 

servir. 

                                                      (Jean Durand ; extrait de la revue normande)  

2. Texte « Femmes battues, Halte à la violence conjugale ! » 

 Le 08 mars est la journée mondiale de la femme. 

Etonnante célébration ! Un jour par an pour appréhender la situation de la moitié 

(un peu plus même) de l’humanité. Même si elle occupe un poste de haute 

responsabilité, la femme continue à subir le pire des abus : la violence conjugale. 

Avez-vous déjà vu une femme qui se tord de douleur sous les coups de pieds de son 

mari ? Un crime vieux comme le monde, l’un des moins connus parce que longtemps 

occulté par le poids des traditions et des préjugés mais aussi et surtout masqué par le 

silence des victimes et l’indifférence des autres. Là où devrait y avoir de 

l’indignation, nous ne voyons que la négation et l’acceptation du problème. 

En aucun cas le comportement d’une femme ne saurait justifier ni provoquer la 

violence. En effet, aucune femme ne mérite d’être battue, bousculée ou brutalisée de 

quelque manière que ce soit. 

Rappelons que la principale cause de décès ou d’invalidité d’une femme entre 16 et 

44 ans avant le cancer et les accidents de route, reste la violence conjugale. 

De plus, les femmes ne sont pas masochistes et ne tirent nullement plaisir de la 

douleur physique et des menaces. 
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Les actes de violence contre les femmes sont souvent considérés comme un ordre 

naturel relatif aux prérogatives masculines. Toutefois, un homme qui castagne sa 

femme met toute la famille  en péril. Selon Mme Charlotte Bunch, (coordinatrice de 

la campagne mondiale en faveur des droits fondamentaux des femmes) des millions 

d’enfants vivent en danger entre un père violent et une mère souffre-douleur. 

Il reste donc à espérer que viendra un jour où les femmes battues ne seront plus 

résignées et où la violence conjugale ne sera plus une fatalité. 

          D’après Deborah Sinclair. In « guide de Formation pour les conseillers 

sociaux »          

6.5.5. Corrigé : Comptes rendu critiques : 

Texte 1 : 

Le texte intitulé « la télévision » est écrit par J Durand et extrait de la revue 

normande. Il s’agit des bienfaits de la TV. L’auteur reconnaît que les critiques  contre 

la TV contiennent une part de vérité mais il l’apprécie. 

L’auteur trouve que la TV procure la détente à domicile, qu’elle instruit, qu’elle 

documente et qu’elle atténue la solitude des personnes âgées. Enfin, il conclut par le 

fait qu’elle représente un lien avec la vie. 

Selon moi, la TV est l’une des meilleures inventions que l’homme ait faites car elle 

nous a rendu service grâce aux informations données et c’est une excellente amie 

pour les gens seuls et même les familles. Ainsi, elle nous procure de la joie, de la 

détente et rien que du plaisir tout en nous informant.   

Texte 2 

Le texte intitulé « Femmes battues, halte à la violence conjugale » est extrait du guide 

de formation pour les conseillers sociaux, écrit par Deborah Sinclair. 

L’auteur nous fait prendre conscience de la violence et de l’acharnement dont sont 

victimes les femmes, tout en nous faisant  part des sondages des femmes qui meurent 

sous les coups de leurs maris dans le monde. 

Personnellement, je suis contre la sauvagerie exercée sur les femmes et j’espère de 

tout cœur que cela s’arrêtera un jour car les femmes ont leurs droits et on doit les 

respecter comme dit ce vieux proverbe : « Derrière chaque homme respectable, il y a 

une femme très respectable ». 
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6.6. L’essai argumenté. 

Objectif : -Maitriser la technique de l’essai.  

6.6.1. Définition : c’est un texte argumenté de forme plutôt libre, visant à convaincre/ 

persuader ou à émettre des idées personnelles sur un sujet précis (historique, politique, 

scientifique ou social, etc.).  Il s’agit d’un texte de nature critique où l’auteur donne libre 

cours à ses impressions, à sa subjectivité, à son intuition, son imagination, et sa créativité. 

Autrement dit, l’essai est une forme condensée ou concise de la dissertation dans laquelle le 

point de vue de l’auteur est mis en avant. 

6.6.2. Les types d’essais : le sujet de l’essai argumenté peut se présenter de deux façons 

différentes : 

a-Un Sujet à caractère polémique : c’est une affirmation à partir de laquelle, le rédacteur 

bâtit son argumentation (il peut être pour ou contre cette affirmation). Ex : L'école ne doit 

pas se substituer aux parents en matière d'éducation des enfants.    

b- Un sujet présenté sous la forme d’un problème à résoudre : Exemple : L'école                                 

doit-elle se substituer aux parents en matière d'éducation des enfants ? 

c- L’essai argumenté (ou argumentatif) peut être également demandé suite à la 

lecture d’un document écrit (récit, article, publicité, etc.), oral (extrait d’un film ou 

d’un journal télévisé, publicité, reportage, etc.), ou une vidéo. Il s’agit dans ce cas, 

d’évaluer la capacité de comprendre et de prendre position sur le sujet.  

6.6.3. Le plan de l’essai argumenté : il n’existe pas des règles strictes pour l’essai 

argumentatif comme c’est le cas pour les autres techniques rédactionnelles tels que le résumé, 

le compte rendu, etc. Cependant, il est important de l’organiser en trois parties : Introduction, 

développement, conclusion. 

-Introduction : elle est constituée d’un seul paragraphe dans lequel l’auteur ne doit pas 

présenter des arguments personnels.   Elle se compose de : 

a-Sujet amené ou accroche :  c’est la phrase  la phrase qui va attirer l’attention du lecteur 

(statistique alarmante, anecdote, une question intéressante, ..etc.). Exemple :  "Le parent moyen 

sait que le temps passé devant l'écran peut affecter le développement du cerveau de son enfant, mais 

à partir de quand le temps passé devant l'écran est-il trop important ?" 
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b-Sujet posé : c’est la problématique ou la question essentielle qui est sous -entendue dans le 

sujet posé. 

c-Sujet divisé : c’est la présentation du plan ou l’énumération des idées essentielles traitées 

dans le développement. 

-Le développement : il peut comprendre différentes parties selon le nombre d’idées 

essentielles du rédacteur, chaque partie contient les éléments suivants : 

a-Formulation de l’idée essentielle :le rédacteur doit énoncer dès la première phrase son 

idée essentielle sous forme d’une affirmation personnelle (thèse). 

b-Argumentation (idée secondaire) : L’idée essentielle peut être divisée en plusieurs idées 

secondaires. Ces idées secondaires permettent d’argumenter et d’aborder en détail les 

différents éléments de l’idée essentielle.  

c- Illustration(exemple) : il est important d’illustrer chaque idée secondaire avec un exemple 

que le rédacteur trouvera dans sa vie personnelle. 

-Conclusion :  c’est la dernière étape de l’essai, elle comporte : 

a- Une synthèse de l’ensemble des idées abordées dans le  développement.  

b- Une ouverture en relation avec le contenu du développement. Il s’agira d’évoquer une idée 

en relation avec le sujet et qui pourrait faire l’objet d’un autre essai (ex : lancer un appel à 

l'action. Il s'agit d'une déclaration ou d'une question qui encourage le public à réfléchir, 

l'implique dans la discussion, voire l'invite à dire ou à faire quelque chose). 

6.6.4. Applications : Sujet 1. Rédigez un essai argumentatif dans lequel vous prenez 

position autour des sujets suivants :  

Sujet 1 : « L’école ne doit pas se substituer aux parents en matière d’éducation » 

Sujet 2 : Est-il nécessaire de protéger les enfants dans leur utilisation d’internet ? 

Qu’en pensez-vous ?  

6.6.5. Corrigé : 

Sujet : rédigez le développement d’un essai argumentatif sur le sujet suivant : « Est-

il nécessaire de protéger les enfants dans leur utilisation d’internet ? Qu’en pensez-

vous ? »  

  

(Sujet amené) Nous savons que le net a beaucoup d’importance dans notre vie mais 

on peut rencontrer dans cet univers le meilleur comme le pire.  (Sujet posé) C’est 

pourquoi, nous nous posons la question suivante : faut-il ou pas protéger les enfants 
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dans leur utilisation d’internet ? ou, faut- il leur accorder une certaine autonomie? 

(Sujet divisé) Pour répondre à cette question, il serait nécessaire de présenter les 

avantages et les inconvénients du net. 

 

 

(Enonciation de mon idée essentielle 1) D’une part, les enfants doivent avoir une 

certaine autonomie pour pouvoir bénéficier des avantages du net. (argument) En effet, 

il s’agit d’un   moyen efficace d’accéder à une multitude d’informations passionnantes  

et de communiquer avec des personnes de l’autre bout du monde, (illustration) ces 

derniers doivent apprendre par exemple à réaliser des recherches, et des projets 

scolaires, de plus, ils peuvent communiquer avec leurs cousins et amis sans 

déplacements et sans dépenses. 

 

D’autre part, (idée essentielle2) internet peut devenir un moyen très dangereux pour 

les enfants (argument) si les parents ne les accompagnent pas, en effet, ces deniers 

peuvent être confrontés à des contenus traumatisants (illustration) tels que la violence, 

ou mis en contact avec des adultes mal intentionnés. A cet égard, les parents peuvent 

recourir par exemple à des logiciels de filtrage qui empêchent l’apparition des mauvais 

contenus sur l’écran, devant leurs enfants.  

Tout compte fait, nous pouvons dire que internet offre aux enfants une multitude de 

services en matière d’informations et de communication mais il a également des 

inconvénients auxquels les parents doivent prêter attention en surveillant leurs enfants 

à travers tous les moyens disponibles pour les protéger. 

 

En conclusion, tandis que les enfants ont le droit de profiter de la richesse d’internet, 

les parents, doivent utiliser tous les moyens disponibles pour les protéger contre tout 

contenu indésirable afin qu’ils puissent suivre un chemin correct.  

6.7. Le questionnaire. 

Objectifs : -reconnaître les types de questions. 

-Savoir rédiger un questionnaire. 
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6.7.1. Définition : c’est une technique de collecte de données quantifiables qui se 

présente sous la forme d’une série de questions posées dans un ordre bien précis. 

Le questionnaire est un outil qui permet de recueillir un grand nombre de témoignages 
ou d’avis. 

Les informations collectées par le biais du questionnaire peuvent être présentées sous 
forme de tableaux ou de graphiques. 

Selon Combessie (2007) : « Le questionnaire a pour fonction principale de donner à 
l’enquête une extension plus grande et de vérifier statistiquement jusqu’à quel point 

sont généralisables les informations et hypothèses préalablement constituées. ». 

6.7.2. Les caractéristiques du questionnaire :  

-Il comporte plusieurs questions qui doivent être numérotées et présentées du général 

au particulier (le principe de l’entonnoir) 

-Il est adressé à un nombre important d’enquêtés.  

-Il doit comporter des questions claires, précises et compréhensibles.       

6.7.3. La structure du questionnaire : il est composé de trois parties : 

a-L ’introduction : C’est la présentation du sujet de recherche, elle doit comprendre 

les éléments suivants : 

-le cadre dans lequel est effectué la recherche. 

-L’objectif de la recherche. 

-Le public visé. 

-L’anonymat de l’enquête. 

-Des remerciements pour le temps consacré au questionnaire. 

 

Exemple : Dans le cadre de la réalisation de notre mémoire de master, nous vous 

présentons ce questionnaire dans lequel nous nous intéressons à l’effet de la 

compréhension de l’écrit sur le développement des compétences scripturales en FLE. 

Les données recueillies de ce questionnaire ne seront utilisées que pour les fins de 
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notre recherche scientifique. Ainsi, nous vous prions de bien vouloir répondre aux 

questions suivantes tout en vous assurant l'absolu anonymat. 

 
b- Le corps du questionnaire : c’est l’ensemble des questions posées. 
c-La conclusion : elle comprend les remerciements. 
 

6.7.4.  Les types de questions : 

- Les questions fermées (totales):    elles proposent des réponses toutes faites, des 

cases à cocher ou des croix à disposer sur une échelle. Ce type de questions se 

caractérise par : 

-L’enquêté n’a pas la possibilité de s’ouvrir vers d’autres sujets, il doit choisir entre 

deux ou plusieurs réponses. 

-Les questions sont classées selon leur importance et elles sont faciles à traiter. 

- Les questions ouvertes (partielles) : Ce sont des questions dont les réponses ne sont 

pas prévues par l’enquêteur, elles recueillent des sentiments ou des avis plus généraux, 

plus riches et plus personnels. Cependant, leur traitement n’est pas aisé.   

- Les questions semi-ouvertes (mixtes) : ce sont des questions qui combinent entre 

les deux types de questions fermées et ouvertes avec la possibilité d’ouverture vers 

d’autres réponses. Ainsi, une partie de la question est fermée et l’autre est ouverte (en 

utilisant la formule : Autre préciser.) 

- Les questions échelles :    il s’agit des questions comportant plusieurs échelles 
allant d’une position extrême à une autre. Ce type de questions permet de mesurer les 

attitudes. Exemple :  

 Tout à fait d’accord 

 D’accord 

 Plutôt d’accord 

 Plutôt pas d’accord 

 Pas d’accord 

 Pas du tout d’accord 
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6.7.5. Guide pour l’élaboration d’un questionnaire : Pour réaliser un 

questionnaire, il est nécessaire de suivre les étapes suivantes : 

 Formuler des hypothèses (en lien avec le sujet de recherche et sa 

problématique) qui doivent être confirmées ou infirmées par le 

questionnaire. 

 Déterminer  le public visé (les destinataires) 

 Propositions des questions portant sur les informations personnelles (âge, 

sexe, expérience, etc.) qui seront utiles pour l’analyse des données récoltés. 

 Rédiger le questionnaire (les différentes questions fermées, ouvertes, semi-

ouvertes ou échelles)) sans oublier l’entête.  

  Diffuser le questionnaire : il peut être diffusé de plusieurs moyens : par mail, 

réseaux sociaux, applications telles que google forms, ou à l’aide d’un support 

papier.  

6.7.6. Exploitation des données du questionnaire : dépouiller un questionnaire 

d’enquête consiste à collecter les données recueillies dans un tableau puis dans un 

graphique. Pour chaque question, on va dénombrer les réponses obtenues. Ce 

dépouillement peut être manuel ou informatisé à l’aide des logiciels spécialisés. 

6.7.7. Applications :  

Rédigez un questionnaire portant sur un des thèmes suivants : 

a-L ’enseignement précoce du FLE dans les établissements préscolaires du secteur 

privé à Saida (cas des enfants  de 4 à 5 ans) (questionnaire destiné aux éducatrices) 

b- Les difficultés des étudiants à réaliser un mémoire de fin d’études.(questionnaire 

destiné aux étudiants du M2) 

6.7.8. Corrigé : 

Questionnaire destiné aux enseignants de Français du cycle secondaire (niveau 
3ème année, toutes filières confondues) 

Ministère de l’enseignement supérieur et de la recherche scientifique 
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Université Dr Moulay Tahar de Saida 

Département de français 

Dans le cadre de la réalisation de notre mémoire de master, nous vous présentons ce 

questionnaire dans lequel nous nous intéressons à l’effet de la compréhension de 

l’écrit sur le développement des compétences scripturales en FLE. Les données 

recueillies de ce questionnaire ne seront utilisées que pour les fins de notre recherche 

scientifique.  

I. Questions relatives au profil des enseignants : 

Age : ………….. 

Années d’expériences :………………………… 

II. Questions relatives aux pratiques des enseignants de la 

compréhension/production écrite en classe de 3ème année secondaire. 

1. Quel est le degré d’importance que vous accordez aux activités de la 

compréhension et production écrites ? 

-Importantes 

-Très importantes 

-Peu importantes 

2. a-Quel est le volume d’horaire réservé à chacune d’elle?  

-Lecture/ compréhension écrite :……………. 

-La production écrite :………………… 

b- Semble-t-il suffisant? ………………………………………………………….. 

………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………… 



124 

3.  Comment procédez-vous pour faire comprendre un support écrit à vos 

apprenants ? 

-Vous expliquez les mots difficiles 

-Vous faites appel à la  langue maternelle 

-Vous expliquez le texte mot à mot. 

4. Parmi les types de lecture suivants, lequel proposez- vous à vos apprenants ? 

Pourquoi ? 

 -La lecture studieuse 

-la lecture balayage 

-La lecture active 

-La lecture de repérage 

-La lecture analytique  

Justification :…………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………….. 

……………………………………………………………………………………… 

5. Comment jugez –vous le niveau de vos apprenants en lecture / compréhension 

écrite? 

-Bon 

-Moyen 

-Faible  

6. Les difficultés  de la lecture/ compréhension écrite chez vos  apprenants de la 

3ème année secondaire  sont-elles liées : 

- A la prononciation 
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-Au sens des mots 

-A certains types d’écrit ? Spécifiez : ……………………………………… 

7. Quel type d’aide proposez -vous à vos apprenants pour remédier à leurs 

difficultés relatives à la compréhension écrite ? 

………………………………………………………………………………………

…………………………………………………………………………………….. 

……………………………………………………………………………………… 

7. a-D’après vous, le niveau de vos apprenants en lecture /compréhension écrite se 

répercute t-il sur leur niveau en production écrite ? 

-Oui 

-Non 

b-Si oui, expliquez comment :………………………………………….................... 

………………………………………………………………………………………

……………………………………………………………………………………..  

 

Votre collaboration est précieuse.  

6.8. La lettre de motivation.  

Objectifs : 

-Identifier la structure d’une lettre de motivation. 

-Savoir rédiger une lettre de motivation. 

6.8.1.Définition d’une lettre de motivation : C’est un document complémentaire et 

obligatoire accompagnant le curriculum vitae. Elle permet de synthétiser (en une page) 

les différentes compétences et qualités du candidat indispensables à l’aboutissement de 

son projet professionnel.  
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6.8.2. Objectifs d’une lettre de motivation : Elle sert à montrer que le candidat est 

motivé pour le poste à pourvoir. Elle vise ainsi à attirer l’attention du recruteur c’est 

pourquoi elle doit être claire, concise, directe et digne d’intérêt.  

6.8.3.Types de lettres de motivation : il existe deux types de lettres de motivation 

à savoir : 

a-La lettre de motivation pour répondre à une annonce ciblée sur un poste vacant  

précis.  

b-La lettre de motivation pour une candidature spontanée, plus ouverte et ciblant plutôt 

l’entreprise que le poste précis. 

6.8.4.Structure d’une lettre de motivation : La lettre de motivation est constituée 

des éléments suivants : 

 Les coordonnées personnelles  

•  Les coordonnées du destinataire  

 L’objet. 

•  La date de la rédaction de la lettre de motivation  

•  La référence  

•  L’en-tête,  

 Le corps et la signature de la lettre  

• Les annexes 

-Les coordonnées personnelles : elles sont écrites dans la partie supérieure gauche de 

la lettre, le candidat doit indiquer d’abord son prénom précédé de Madame ou 

Monsieur, puis son nom de famille en majuscules et enfin son adresse et son numéro 

de téléphone. 

-Les coordonnées du destinataire : il s’agit de mentionner les informations du 

destinataire (entreprise/patron/ recruteur) : Prénom, nom, Titre (Directeur, chef de 
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service, adresse, e-mail, téléphone). Attention il faut écrire à l’attention de et non à 

l’intention de.  

-La date : Elle doit être écrite en entier, exemple : Alger, le 10 octobre 2022 au lieu 

du 10.10.2022. 

-L’objet ou la référence : il faut qu’il soit adapté en fonction du contexte de la lettre. 

Exemples : Objet : votre annonce parue dans le journal Elwatan le 12 octobre 2015 

pour le poste d’infographe. 

-L’en-tête (formule de l’appel) : pour la rédiger, il faut tenir compte les consignes 

suivantes : 

 Adressez-vous à « Monsieur » ou « Madame », et non pas à « Monsieur X » ou « 

Madame Y ».  

 • Evitez les familiarités comme « Chère Madame Muller » ou le titre    de la personne 

« Monsieur le chef du personnel » (exception : Monsieur   le directeur, Madame la 

directrice). 

  • Respectez l’égalité des sexes : « Madame, Monsieur » ou « Mesdames, Messieurs ». 

6.8.5.Le corps de la lettre de motivation :  

a-Introduction : elle permet de montrer au recruteur que le candidat connaisse son 

entreprise, son activité ou son secteur. Ce dernier doit présenter également les motifs 

de sa candidature. En somme, elle répond aux questions suivantes : 

-Quel est l’objet de cette candidature ? 

-Qui est le candidat ? 

-Motifs ou raisons de la candidature ?  

Exemple de phrases d’introduction : 

« Votre annonce citée en référence a attiré toute mon attention. » • « Le poste de … 

que vous offrez m’intéresse fortement. » • « J’ai retenu avec attention votre offre pour 

le poste de … et je    vous présente ma candidature. » • « En réponse à votre annonce 

sous rubrique, j’ai le plaisir de vous    offrir mes services pour le poste décrit. » • « 

Etant à la recherche d’un nouveau défi professionnel, j’ai le     plaisir de vous proposer 
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mes services pour le poste de … »     (candidature spontanée) • « En me référant à 

notre entretien téléphonique du 7 octobre     2015, j’ai le plaisir de vous offrir mes 

services pour le poste de … »    (candidature spontanée) • « Désirant travailler en tant 

que ………….., j’ai le plaisir de vous présenter ma candidature pour un tel poste. » 

(candidature spontanée) • « Vous recherchez, par votre annonce sous rubrique, un 

agent de    production. Comme je dispose d’une expérience professionnelle… »    

b-Présentation : il s’agit de mettre en valeur l’adéquation entre le CV et le poste 

recherché. Le candidat doit rappeler les éléments clés de son cursus, stages ou projets 

(les titres mis en gras dans le CV par exemple) en les liant aux caractéristiques du 

poste et son environnement qui prouvent que le candidat correspond au profil souhaité 

pour ce poste. 

c-Conclusion : En deux lignes ou plus, le candidat doit d’abord résumer son 

détermination par quelques traits de sa personnalité utiles pour le poste ou qui semble 

être précieux dans la réussite des entreprises précédentes.   

Le candidat doit également préciser qu’il souhaiterait rencontrer le recruteur afin de 

pouvoir lui fournir plus d’informations sur son caractère et son parcours. 

-La formule de politesse : 

 « Je me ferais un plaisir de vous communiquer de plus amples   détails lors d’un 

prochain entretien et, dans cette attente, je vous prie d’agréer, Monsieur, l’assurance de 

mes  salutations distinguées. »  

• « Je reste à votre disposition pour un premier entretien et vous    prie d’agréer, 

Madame, l’assurance de mes salutations distinguées. »  

• « Dans l’attente d’une réponse favorable, je vous présente,     Monsieur, l’expression 

de mes salutations distinguées. »  

• « En vous remerciant de l’attention que vous porterez à ma     candidature, je vous 

prie d’agréer, Madame, l’expression de mes    salutations distinguées. »  

• « Dans la perspective de vous rencontrer, veuillez agréer,     Monsieur, mes sincères 

salutations. »  
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• « Souhaitant vous rencontrer, je vous prie d’agréer, Monsieur,     l’expression de ma 

parfaite considération. » 

 « Souhaitant vivement vous rencontrer pour vous exposer plus    amplement mon 

expérience professionnelle et ma motivation,    je vous prie de croire, Monsieur, à 

l’assurance de mes salutations    distinguées. » 

-La signature : La lettre doit être signée (à droite de la page) en laissant    deux ou 

trois lignes d’espace après la formule de politesse. Le candidat peut ajouter son nom et 

son prénom en dessous de la signature. 

- Les annexes : ce sont les pièces jointes à la lettre de motivation, elles sont indiquées 

à gauche et en bas de page. 

Exemple : Curriculum Vitae  

• Copie(s) de diplôme(s)  

• Copie(s) de certificat(s).     

6.8.6. Aperçu de la forme d’une lettre de motivation : 

Prénom, nom (destinateur                                                                                  

Prénom, nom (destinateur)                                                                           Lieu et 

date 

Titre 

Adresse 

Email                                                                                                         

 N° de téléphone 

                                                                                                      Nom, prénom 

(destinataire) 

                                                                                                      Titre 

                                                                                                       Adresse 

Objet de la lettre de motivation 

Le corps de la lettre réparti en trois parties distinctes 

 

 

 

 

Paragraphe 1 

Paragraphe 2 

 
Paragraphe 3 
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Formule de politesse 

                                                                                                                  Signature 

                                                                                                    Nom et prénom      

  

6.8.7.Conseils méthodologies pour la rédaction de la lettre de motivation : 

a-  Utilisez des feuilles blanches au format A4, sans lignes et non    quadrillées.  

• Ecrivez votre lettre sur ordinateur, sauf contre-indication.  

• Ne résumez pas votre CV.  

• Restez le plus neutre possible.  

• Utilisez des phrases courtes et claires. 

 • Soyez positif et utilisez des verbes positifs.  

• Ne soyez ni trop modeste, ni trop prétentieux.  

• Faites attention aux fautes de grammaire et d’orthographe.  

• Evitez les répétitions et les abréviations incompréhensibles.  

-Eviter également d’ : 

- Ecrire au verso de la page -  Ecrire au temps conditionnel : « je pourrais… » -  

Débuter toutes les phrases par « je » -  Etaler vos problèmes -  Accuser la malchance - 

utilisation des termes  malheureux tels que : « Je cherche désespérément un emploi 

depuis un an … » -  « Je suis divorcé(e) et j’ai quatre enfants à charge … » -  « Je 

m’ennuie chez moi … » -  « Je n’ai aucune expérience professionnelle … » - « Ma 

formation vous paraîtra peut être un peu juste … » -  « Je suis au chômage depuis le… 

» ou « je suis sans travail depuis le… » Mieux vaut écrire: « Je suis disponible avec 

effet immédiat. » 

6.8.8. Modèles d’une lettre de motivation : 

Monsieur Belaidi Kamel 

Directeur des ressources humaines 

Saidal. 

26120 Médéa 

Monsieur,  
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      Votre annonce parue dans Elwatan le 12 septembre 2007 a retenu toute mon 

attention. 

En effet, ma formation scolaire et profesionnelle correspond aux exigences requises 

pour ce poste d’infographe. 

Diplômé en administration des réseaux intranet à l’Insem de Rennes, j’ai acquis une 

expérience solide chez Dell dans le département d’infographie. 

En outre, depuis 3ans, j’ai décidé  de spécialiser mes compétences sur les réseaux 

intranet amenés à devenir incontournables pour les entreprises dans notre pays. 

Mes connaissances exhaustives des nouvelles technologies m’ont décidé à porter au 

sein des entreprises de conseil et d’expertise en informatique, mes compétences. 

Immédiatement opérationnel, je souhaite mettre mes compétences  au service de votre 

entreprise et vous apporter une contribution significative pour la réalisation de vos 

projets. 

En espérant que ma candidature attirera votre attention, je me tiens à votre disposition 

pour que nous puissions convenir d’un entretien.  

6.8.9. Applications : 

Application 1 : Lisez la lettre ci-dessous, qui comporte quelques omissions. 

Madame Agathe Rivest 

Directrice des ressources humaines 

Mirail Cosmétiques inc. 

Madame, 

En réponse à l’offre d’emploi publiée dans La Presse du 27 septembre 2010, je 

souhaite poser ma candidature à titre de technicienne en contrôle qualité. 

Diplômée en techniques de laboratoire du Collège Ahuntsic avec une spécialisation en 

biotechnologie, j’ai reçu une solide formation qui me qualifie entièrement pour le 

poste que vous offrez. Comme vous pourrez le constater en consultant mon curriculum 

vitæ, j’ai fait plusieurs stages liés à mes études, et ce, notamment dans une entreprise 

pharmaceutique, où j’ai effectué des tests de toxicité. Cette expérience, que j’ai 

particulièrement appréciée, m’a permis de m’initier au secteur du contrôle de qualité et 



132 

à parfaire mes aptitudes dans l’interprétation des données. Aussi, c’est avec beaucoup 

d’enthousiasme que j’envisage d’occuper un poste comme celui qui est à pourvoir 

dans votre entreprise. 

Recevez, Madame, mes salutations distinguées. 

Estelle Robitaille 

10842, rue Cartier, app. 10 

Montréal (Québec) G2K 6Y8 

Tél. : 541 282-7983 

Questions : 1.La lettre n’a pas d’objet. Parmi les propositions suivantes, quelle 

formulation conviendrait le mieux ? 

a- Objet : Poste de technologue en contrôle qualité 

b- Objet : Demande d’emploi 

c- Objet : Emploi en contrôle qualité 

d- Objet : Technologue en contrôle qualité 

Justifiez votre choix. 

2. Il manque trois autres éléments dans cette lettre. Quels sont-ils ? 

a- Dans le cadre supérieur de la lettre :……………………………………………… 

b- Dans le corps de la lettre :………………………………………………………. 

c- Dans le cadre inférieur de la lettre :…………………………………………….. 

Application2 : Rédigez une lettre de motivation en réponse à une offre d’emploi pour 

un poste d’enseignant dans une école primaire.  

6.8.10. Corrigé : 

Application 1 : 

Les formulations A, C et D ne sont pas appropriées, puisqu’elles ne précisent pas 

l’acte administratif (demande) et le thème de la lettre (d’emploi). La formulation B est 

donc celle qui convient. 

2 Voici les éléments omis dans la lettre. 

A- Dans le cadre supérieur de la lettre : l’adresse de la destinataire 

B- Dans le corps de la lettre : la conclusion 

C -Dans le cadre inférieur de la lettre : la mention de la pièce jointe 
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Voici une version de la lettre conforme au modèle standard. Les passages ajoutés sont 

surlignés. 

Madame Agathe Rivest 

Directrice des ressources humaines 

Mirail Cosmétiques inc. 

9682, boulevard Industriel 

Montréal-Nord (Québec)  

6.9. Le curriculum Vitae. 

Objectifs : 

-Maitriser la technique du CV et reconnaître son utilité. 

-Identifier les différents types de CV. 

6.9.1. Définition du curriculum Vitae : 

Le curriculum Vitae ou CV est emprunté du latin, il signifie « cours, déroulement ou 

carrière de la vie ». C’est un document qui synthétise ou résume en une ou deux pages 

maximum le parcours des études et de formation, ainsi que les compétences et les 

centres d’intérêt d’un demandeur d’emploi. Il est souvent accompagné d’une lettre de 

motivation (aussi appelée lettre de présentation) ayant pour objectif de convaincre le 

recruteur de la nécessité de prendre la candidature en considération.      

6.9.2. Objectifs du curriculum Vitae : Il permet de susciter l’intérêt de l’employeur 

sollicité et d’inspirer sa confiance. Le CV est donc un outil dont le candidat se sert 

pour se mettre en valeur et pour convaincre le recruteur que notre profil correspond au 

poste à pourvoir, il doit démontrer que le candidat possède les compétences requises 

pour occuper l’emploi.  

6.9. 3. Modèles du Curriculum Vitae : Le Curriculum Vitae est constitué de 

plusieurs  rubriques qui peuvent varier en fonction des modèles de CV : le modèle 

chronologique, le modèle fonctionnel (ou par compétences) et le modèle mixte.     
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a- Le modèle chronologique/ antichronologique : le cv chronologique permet la 

présentation des différentes activités exercées par le candidat par ordre chronologique , 

de la plus ancienne à la plus récente en mettant en valeur la promotion dans le poste 

occupé, ce qui permet au recruteur de voir la progression du candidat dans le temps. 

Quant au CV antichronologique, il valorise la dernière expérience puisqu’ ‘il remonte 

dans le temps’, le candidat cite ainsi ses expériences en commençant par la plus 

récente vers la plus ancienne. Ce dernier est utilisé si l’expérience professionnelle ou 

la formation récente du candidat le qualifie pour l’emploi postulé (étudiant, jeune 

diplômé, un débutant dans la vie professionnelle). 

- Rubriques du modèle chronologique/ antichronologique : Il peut contenir des 

rubriques obligatoires et d’autres facultatives.  

-Coordonnées/ état civil ou informations personnelles :il s’agit d’indiquer les 

informations suivantes à savoir le prénom, le nom, l’âge, la situation familiale, 

l’adresse (complète et exacte), le téléphone et l’e-mail (professionnel : 

nomprenom@xxxx.fr; prénom.nom@xxxx.fr et ses variantes, photo12 (fond neutre   

pour permettre au recruteur d’avoir une image réelle du candidat).   

-Le profil personnel ou résumé de la carrière du candidat:  C’est un aperçu général 

sur le profil du candidat, il permet d’avoir une idée globale sur son expérience, sa 

formation, ses connaissances ainsi que ses compétences. Cet élément du CV est 

facultatif mais il peut aider le candidat à se démarquer en donnant une idée sur son 

profil personnel.  

-La formation : cette rubrique doit inclure la formation qualifiante du candidat, son 

apprentissage et ses études universitaires. 

-Les expériences professionnelles : il s’agit de mentionner les expériences 

professionnelles acquises par le candidat dans le cadre d’un stage ou d’un emploi pour 

permettre au recruteur de décider de votre capacité d’accéder au poste souhaité. 

                                            
12 Elle est fortement recommandée pour  permettre au recruteur d’avoir une image réelle du candidat. 

mailto:nomprenom@xxxx.fr
mailto:prénom.nom@xxxx.fr
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-En plus des quatre éléments essentiels dans le type de cv, le candidat peut ajouter 

d’autres rubriques qu’il trouve pertinentes  telles que les activités extra-

professionnelles13,  les qualités14 ou encore les compétences en langues étrangères. 

- Présentation des informations dans un CV chronologique et antichronologique : 

Alors que  le CV chronologique respecte l’ordre du parcours du candidat, le CV 

antichronologique présente  les informations par ordre antichronologique, commençant 

ainsi par la dernière expérience ou la dernière formation qui permet au candidat de se 

situer dans son parcours au moment où il postule. 

Exemple d’un CV antichronologique 

                                                    Emmanuel Jean-Baptiste 

                                                                1585, rue Chambord 

                                                              Montréal (Québec) H2P 3Z7 

                                                                 Téléphone : 541 315-0322 

                                                                 ejbaptiste @ courriel.com 

FORMATION 

Baccalauréat en Travail social septembre 2008 à mai 2011 

UQAM 

DEC en Sciences humaines (profil Regards sur la personne) aout 2006 à mai 2008 

Cégep du Vieux Montréal 

EXPÉRIENCE PROFESSIONNELLE 

Stages en milieu professionnel 

Centre jeunesse du Nord janvier à mai 2011 

Intervenant social (maitre associée : Éliane Bonneville) 

Suivi de dossiers d’enfants en famille d’accueil 

Centre d’intégration Henri-Bourassa janvier à mai 2010 

Intervenant social (maitre associé : Gilles Duchesne) 

Interventions auprès d’enfants de familles immigrantes 
                                            
13 Être responsable d’un club, être membre d’une association, etc.). 

14 Être créatif, avoir le sens de la responsabilité, être organisé, autonome, etc. 
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Emploi à temps partiel pendant l’année scolaire 

Centre d’aide en français (cégep du Vieux Montréal) janvier 2008 à mai 2009 

Tuteur – Aide individuelle en français écrit 

Emplois d’été 

Piscine municipale du parc Sauvé été 2009 et été 2010 

Sauveteur 

Camp de jour des Merles été 2007 et été 2008 

Moniteur (groupe des 5-6 ans) 

COMPÉTENCES LINGUISTIQUES ET TECHNIQUES 

Maitrise du français (oral et écrit), de l’anglais (oral et écrit) et du créole (oral) 

      

N.B.  Cette organisation est valable pour chacune des rubriques déjà citées, dans un 

souci de clarté et de cohérence du curriculum vitae.  

b- Le modèle fonctionnel/ thématique ou par compétences (CV de débutant):  à la 

différence du premier modèle qui met en valeur les moments clés de la carrière du 

candidat, le cv fonctionnel est structuré autour des domaines de compétences de 

l’individu et non autour des dates. Ce modèle est beaucoup plus difficile à construire 

qu’un modèle chronologique car il implique que le candidat ait une vision très claire 

de son parcours, il est recommandé si  l’expérience professionnelle est peu pertinente 

compte tenu de l’emploi postulé   ou  quand le candidat veut masquer des points 

négatifs ou des trous dans l’historique de son parcours tels que des changements 

fréquents d’emploi ou même son accession à des emplois moins honoriques à un 

moment donné de sa carrière.      

- Rubriques du modèle fonctionnel (thématique ou par compétences) : L’ordre des 

rubriques diffère des autres CV car ce sont les compétences qui prennent alors le pas 

sur les expériences professionnelles et la formation. 

-Coordonnées : Le candidat doit s’identifier en indiquant les informations suivantes : 

prénom et nom, adresse e-mail, adresse du domicile et numéro de téléphone. 

-Objectif: Le candidat doit indiquer l’objectif de sa carrière.     
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-Compétences : le candidat doit mettre l’accent dans cette rubrique sur ses aptitudes 

particulières qui les différencient des autres candidats en indiquant ce qu’il sait faire 

concrètement (maitrise d’une langue étrangère, capacité à développer une application, 

etc.) 

-Expériences professionnelles : Dans ce type de cv, le candidat ne doit mentionner 

que les expériences qui attestent de sa capacité à occuper le poste à pourvoir, les dates 

sont facultatives. 

-Formations : il s’agit de mentionner toutes les formations pertinentes par rapport au 

poste à pourvoir. Pour chaque formation, le candidat doit préciser (le nom du diplôme 

ou de la formation, l’université ou le centre de formation, les dates d’obtention des 

diplômes) 

-Centres d’intérêt et loisirs : dans cette dernière rubrique, le candidat va présenter les 

aspects de sa personnalité (les centres d’intérêts et les loisirs) qui vont ajouter une 

réelle  valeur au CV ce qui  va permettre au recruteur d’estimer les valeurs et les 

principes qui dirigent la façon d’agir du candidat. Ces informations additionnelles 

peuvent être très utiles pour les recruteurs lors de la prise en considération du CV. 

-  Présentation des informations dans un CV fonctionnel :     

Exemple : 

                                                Emmanuel Jean-Baptiste 

                                                   1585, rue Chambord 

                                               Montréal (Québec) H2P 3Z7 

                                                Téléphone : 541 315-0322 

                                                 ejbaptiste @ courriel.com 

OBJECTIF 

Travailler comme moniteur dans un camp de jour 

COMPÉTENCES  

• Expérience de gardiennage 

• Intérêt pour le travail avec les enfants 
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• Facilité à travailler en équipe 

EXPERIENCES PROFESSIONNELLES 

• Intérêt pour les sports (membre de la ligue amicale de soccer du parc Sauvé) 

• Connaissances musicales (membre de la chorale de la Visitation) 

• Cours de gardiennage 

FORMATION 

2006 Diplôme d’études secondaires 

CENTRES D'INTÉRÊT ET LOISIRS 

Musique, natation 

LANGUES : Français, anglais. 

c- Le modèle mixte ou combiné : ce modèle n’est pas très fréquent, il combine entre 

les éléments des deux modèles chronologique et fonctionnel. Il vise à susciter l’intérêt 

du lecteur  en insistant sur les principales réalisations du candidat et sur ses diverses 

expériences professionnelles. Ce modèle n’est pas très fréquent, il convient aux jeunes 

qui ont une certaine expérience et aux personnes dont la carrière est déjà bien engagée. 

- Rubriques du modèle mixte :  

-Coordonnées : Le candidat doit s’identifier en indiquant les informations suivantes : 

prénom et nom, adresse e-mail, adresse du domicile et numéro de téléphone. 

-Objectif de la carrière du candidat. 

-Le profil personnel ou le résumé de la carrière du candidat.   

-Expériences professionnelles (liste chronologique des différentes expériences 

réalisées) 

-Formations (le nom du diplôme ou de la formation, l’université ou le centre de 

formation, les dates d’obtention des diplômes) 

-  Présentation des informations dans un CV mixte :     

Exemple : 

                                                                                                         Laura Lenoir  

                                                                                             217 Boulevard St-Joseph  

                                                                                          Montréal, Québec, J5R 5J5 
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